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_ de Hauptmann 


L'écriture de l'accusé ressemble «à 


té sommé Dvuse-Richerd Haupt- 
mann, £gé de 25 ams, a été traduit en 


l'entévement et congment l'enfant est. 
#1 mort ? - 


Voici ce qu'elle a étabi eu paint 
Cet homme — qui 
s'est enfui d'Allemagne pouf échap- 
per à :a justice a mis en circu- 
lation récemment plusieurs des bil- 
lets de banques qui composaient la 
somme de ‘1 rançon Au moins $13,- 
750 des ÿ5%0,000 de la rançon ont été 
tre"1 cachés dans le plancher et 
dei L «series de son garage. M. John 
Condon croit reconraitre en cet hom- 
me celui à qui il a donné la rançon. 
Invité à le désigner parmi vingt hom- 
mes, M. Condon l'a montré, mais 1! 
a aussi montré trois autres hommes 


l'écriture du feuillet indiquant aux 
Lindbergh le chiffre de la rançon. Ce 
menuisier a déjà travaillé à Hopewell 
près de la demeure des Lndbergh, et 
fl s'est défà fourni chez un mar- 
chand de bois dont là marchandise 
porte une marque particulière qu'on a 
observée sur l'échelle ayant servi au 
crime. 


N'exerçant plus son métier depuis 
l'époque du crime, il e expliqué à des 
voisins qu'il faisait des opérations de 


saire de police: M O'Ryan, expliquant 
l'arrestation de Hauptmann: 

L'arr-= lion de Hauptmann est | 
le résultat d'efforts incessants et co- | 
ordcnnés de la police du New-York, 
de la geniarmeïie du New-Jersey et | 
du secrétariat de la justice pour la 
solution de l'affaire Lindbergh Les | 
iaformati >:. 


AR NS JE Es 6 ARS 


Le ler mars 1982 


parents possèdent sur une monta- 


Jersey. La téuille de papier indi- 


nel est passé. 


Cinç jours après ‘ l'enlêvement, 
York obtiennent du pére lautorisi- 
lion de. 
tant. Le’ $ mars, M John Condcn, un | 
ani aie publie dans un joùrnal du 

Bronx quelques lignes où il laisse en: | 


sie, M. Henry B’ecikenridge, ami des 
Li: dbergh, se rendent en 
Martha's-Vineyard, l'inconnu ayant 
2rétendu qu'ils y trouveraient l'enfant 
: bord d'un bateau 
Ignoble truc de publicité 
Quelques jours plus tard, un nom- 


L'enfant est enlevé le soir dü ler | 
mars 1952, dela demeure que ses|ifme Trefflé Hiomier, du Sauit-Ste- 


quant k chiffre de la rançon est fixée | tant 
nee ordre is [re Ce: plus les compter. 


Au moyen de la radio, la mère | 
supplie quiconque « son enfant de | | Owen, évêque de Toronto, a été élu 
lui donner des soins qu'elle indique: | 
deux membres de la pègre de New- | 


ocier le rachat de l'en-| 


avion 2| 


SAULT-SAINTE-MARIE, Ont. — 


| Marie, vient de célébrer son 100e 


gne prés de Hopeweil, dans le New- anniversaire de naissance. Mére de 


| 12 enfants, elle a 84 petits-erifhnts et 
d'arrière-petits-enfants qu'elle 


| mm 
CRIER Révérend D. T. 


prhaat de l'Eglise d'Angleterre au 
| Canada. II succède au Révérend 
Clarendon L_Worrell, archevéqu: de 
| ta Nouvelle Ecosse, décédé. 


| 
| QUEBEC -— Le congrès annuel de 
la Ligue Catholique féminine sera 
‘enu à Québec, le 25 octobre prochain 


«endre qu'il est prêt à verser la ran- | et groupera des déléguées des diver- 
con en retour de l'enfant. 11 signe | ses sections de la Ligue étab'ie dans 
Jaïfsie. Les négociations se prolon- | huit diocèses 
gent. Ce n'est que le 2 avrit que Jafsie | ou 
verse les 550,000 à un. inconnu. Cela | 
se passe le trois, dans un cimetière | roi Léopold III a dit qu'il importe 
du Bronx. Le père attend Jafsie dans | | que la région de Namur demeure 1or- 
une auto Le lendemain, le père, Jat- | tifiée. 


NAMUR- Dans une allocution, 'e 


HYDE-PARK — On a fêté samedi 
le 80e anniversaire de naissance de !a 
mère du président Roosevelt. 


l mt 


LONDRES-—Le mariage du prince 
Georges et de La princesse Marina de 


né John-Hughes Curtis, constructeur | 5rèce aura lieu le 29 novembre, À 
de tateaux-à Norfolk, en Virginie, l'abbaye de Westminster. 


commence un ignoble truc de pubiti- 
ité, avec la coopération de deux no- 


|tré en communiration avec les ravis- 
seurs et finit par obtenir que le père 
l':ccompagne en mer pour revoir 80: 


Gue nous possédons | enfant. Le père est à bord d'un ba- 
nous permettent ble croire que la pha-|tcau avec Curtis et se croit sur le 
se plus” tnportante des travaux | point de retrouver scn enfant, jors- 


de la po'ice dans cette affaire est 
maintenant terminée. 


Les billets de ka rançon 


Moins de deux jours aprés le paié-! 
ment de la rançon dans le cimetière | 


‘u7 bots, 


que. le 12 mai. un noir. chauffeur de 
‘amion, trouve le petit cadavre dans 
à quelques milles de la de- 


rerre,des Lindberzh. x Peu après ! 


| MONTREAL-—Sa Sainteté le Pape 
ables, dont il a trompé la bonne foi, | 
ile révérend Dobson-Peacock et le vi- | 
“e-amiral Burrage. 11 affirme être en- | 


Pie XI a envoyé sa bénédiction apos- 
tolique aux organisateurs des trois 
journées anti-communistes, qui vien- 
nent de se succéder à Mpntréal 


UNE COLLISION 
FATALE SUR LA 
ROUTE DAWSON 


vrtis avoue Traduit devant un tri-! 


de St-Raymond (Bronx), on découvrit | "nl et convaincu d'avoir fait obsta- 
À l'Enst River Savings Bank Un -bil- | cle à la justice, il est condamné à 
let de $20 ayant fait partie de la!"7 an d'emprisonnement et à une | 


| Max Labelle, 


somme. Nous nous sommes vaine- | 
mont efforcés de savoir qui avait! 
mis ce billet en circulation Perdan. 
plus de deux ans, aucun autre des| 
billets de $20 de la rançon na éte 
mis en circulation, tandis que $5.000 
en billets de $3% et de $10 étaien! 
versés à des peiits marcands dans! 
divers quar'ie s de !1 vil. Nous a- 
vous fait we eaquéte sur la sions: | 
nance de chacun de ces billets. bien | 
que le fait qu'il circule énôrrzmémen: 
de billets de $3 et de $10 ne nous | 
pt -mit guère de compter obtenir des | 
ré "itat ésalis{aisants Nos hom- | 
me: ntendaient ne pas se découra- | 
ger. il y a trois semaires, des billets 
de $10 et de 520 échangeables en or | 
(l'Etat les retirant de la circulation 
depuis la mobihsation de l'or, ces 
billets sont de plus en plus rares) 
aprarurent dans les quartiers d'York- | 
ville et de Fordham Les marchands, 
les garagistes et surtout les préposés 
s postes" dé ravitaillement de gazo. 
Nine furent invités À coopérer avec la 
police en prerant des moyens de faci- 
liter l'identification du possesseur de 
chacun des bélleCs éuspects On eur | 


susgéra, par exemple, d'ipscrire sur | 


les tillets soit l'adresse soit le numeé- | 
ro de l'au'a du pes 


seur Ces me-| 
} 


‘ sures DOUS luirent en contact avec ur 


marcha=d de Fordham . 2vAit re- 
Qu un billet "7" = + | 
pous d çcaur: tinnsige de qua 
reçu je billet. Fius tard un bulle!} 
por! un numéro d'automoixle fur 
déco. rt à la Corn Exchange Bank | 
dé 11, rsection de la 125e. rue gt de | 
Pas: Agenué. Cette piste conduisait 
à up poste de ravitaillement de gazo- 
line établi prés de la banque Le pré- 
posé À.çe poste : ous décrivit l'homme 
qui lui avait reshis le billet C'était 
l'homme décrit par le-mitchand de 
Fordhanmi Connaissant le numéro @e 


‘i Ava. 


Îla chambre du petit 


ume: de de $1.000. 
Preuves accablantes 
L'enquête sur l'affaire a donné les 
résultats suivants: 


1: Le colonel Norman H. Schwarz- - 


kopf. chef de la police du New-Jer- 


isey. a dériaré que Hauptmesnn avait | 
| déjà travaillé pour le ranrchand de | 
| bois du Brônx où fut pris le bois qui | 
s2rvit à fabriquer l'échelle utilisée | 


dans le 


pose la police: 
2: des comparaisons détaillées ont 


tabli que l'écriture de Hauptmann 


es: la même que celle des notes de 
la rançon et que chacun des billets 
formant la somme de $13,750 trou- 
vée dans le garage de l'ex-prisonnier 
allemgrd provenait de la rançon: 

3; l'hypothèse d'un expert dy Tré- 
sor (Farrar) que l'échelle du ravis- 
seur se brisa comme il descendait de 
Lindbergh et 
que le bébé ainsi que le ravisseur 


peut-éfre furent blessés dans cette 


chute semble étayée par la rumeur 
persistante que la police a appris que 
Hauptmann avait été soigné pour 
ine blessure à la jambe’ vers le temps 
u le-forfait fut perpétré 


4? la déclaration officielle que 


| Hauptmann à tenté de s'enfuir des 


Etats-Ums, en 1932 peu aprés !a 
ua petit Lindbergh 
Nominations à Québec 


*QÉEBEC — M L-A. Teschereai | 


premier mipistre de la province 
annoncé les trois nominations sui 
vantes 


le colonel Gevrges Emuk 
Marqus, ci-devant recteur de 13 
statist tique provinciale, succède com 


me tubliothéçaire à M. Joseph Desja:- 


rapt du bébé L:ndberga | 
| Schwarzkopf recon-ait que. c'est là 
une des meilleures preuves dont dis- 


de Sainte- 
Anne, perd la vie dans un 
terrible accident d’auto- 
mobile 
Max Labclie, 40 ans, de Sainte- 
Anne, a été tué dans la nuit dé ven- 


j iredi à samedi, à un mille à l'est 


te Lorette sur la route Dawson, dans 
ie collisioh d'autos. Celui qu'il con- 
ivisait es! allé frapper un camion 
iutomolnie chargé de bois. 

Jacques Bonin. également de Sain- 
‘e-Anpe qui se trouvait avec lui, 
s'est infligé übe grave entaille sur la 


| ‘ête et a dû étre transporté à l'hô- 


+— 


. prendre son nom et s0n adresse el 


dins qui prend sa retraite: M Jean- 
Charies Harvey. ancien rédacteur en 
chef du Soleil, devient directeur de la 
. ttaristique . M. Os:2-'Boulanger, cr 
| dépu* é de E:llechass à Oit:wa, es 
Hauptmann partit de chez lui en au- nommé exanmanaleur des litres à Fa 
to. parais an 22 rique vers York-| Comaussiun du prêt agricole 


l'auto de l'homme, nOuS SVORS pu ap- 


PE te LEE DER PONS 


pital de Saint-Boniface. Un autre 
"OMPAELON, O. Gagné, de Sainte- 
Anne, a eu des coûpures et des con- 
tusions sans gravité. ‘A 


Le conducteur du camion, J. Gro- | 


ver, de Giroux, s'en est tiré indem- 
ne. 


L'accident est arrivé peu apréà mi- 
auit. M Labelle se dirigeait vers 
Sainte-Anne quand son auto s'est 
heurté contre le camion qui venait 
dans la direction opposée. Un officier 
de ‘a police montée, rendu sur les 
lLeux uBe heure plus tard, a ouvers 
ne enquête RE) 

TE ÉD 2—— 


Sur les traces de sir John 
Franklin 


Assuré qu'il connait l'endroit pré- | Service civil”. 


18 Où, 11 y à 87 ans, sir John Frank- 
Mn cacha.le journal de sa malheureu- 
æ expédilion, l'explorateur, anglais 
E-K Pease est parti pour ia région 
# l'Arctique. Il se dirige vers une 
le sans nom à 204 milles au sud du 
pôle nord. 

Pease est accompagné seulement 
te son cluen Jit L'explorateur, qui 
Test âgé que de 26 ans. déciare qu'il 


passerz deux ans s'il le faut, dans les relations entre Canadiens français 
les solitudes glacées du. Nord, aufñin|et Français. 


le trouver la clé du mystère qui en- 


tcure ls disparition des navires Je | la nation canadienne lendra à se pro- 

|téger des influences étrangères. Nous 
le|ne savons pas à quel miratie d'éner- 
'a jarnais | gie répété chaque jour, il faut re- 


Fr:nklin 
LL: sort de ces deux navires, 
“Frebus”. et ia “Tetreur”, 


lété éclairci 


A D le dr der oddoge hil gi sert 


calm, le 4 septembre 15858, et était 
venu encore très jeune s'établir 4 
Montréal. Lui .survivent: sa femme, 


OTTAWA — Trois nouveaux sous- 
secrétaires adjoints du ministère des 
Affaires étrangères ont été choisis 
Pär la Commission du service civil. 
I1 y avait cent candidats sur les 
rangs. Les candidats heureux sont 
MM. Léon Mayrand, de Montréal: C 
S. Ritchie, de Toronto, et R. MacDon- 
nell, de Winnipeg. 

a 


Un violent ouragan au 
Japon 
—— + 
TOKYO—Un typhon d'une violen- 
ce extrême a ravagé plusieurs villes 
du centre du Japon. !l a causé la 
mort de 1,600 personnes à Î'heure 
présente et blessé plus de 5,000 au- 
tres Les dommages matériels sont 
estimés à plusieurs dizaines de mil- 
lions de dollars. : 


Mort du doyen des 
journalistes 


MONTREAL John Redpath Dou- 
Sail, le plus vieux journaliste de l'Em- 
pire britannique,. est mort à l'âge 
de 94 ans. Dougail passa 74 années de 
sa vie dans le journalisme. Il fut édi- 
teur du “Montreal Witness”, qui fut 
pendant longtemps le principal jour- 
nal de la métropole. ‘ 

D em + 


M. Armand Lavergne reste 
vice-président des 
Communes 


QUEBEC--M. Armand Lavergne, 
député conservateur de Montmagny 
au Parlement fédéral, n'a pas l'inten- 
tion d'abandonner ses fonctions de 
vice-président de la Chambre des 
Communes. “J'y ai songé quelque 
temps, lorsque ma santé semblait de- 
venir précaire”, a dit M. Lavergne, 
mais maintenant que je me sens 
mieux, j'ai abandonné cette idée”. : 

11 répondait à une question que 
lui posait un représentant de la 
Canadien Press: Celui-ci l'interrogez 
ensuite sur ses rapports avec à gou: 
vernement conservaieur qui, dit-on, 
seraient @""ÿlus e& plus tendus M. 
Lavergne est, écrit-on, en désaccord 
complet avec l'administration Ben- 

t-sur lé question du français. “Ce- 
la se peut”, 
dent, ‘mais le vice-président de la 
Chambre des Communes est étran- 
gèr à l'administration Il appartient 
| à la Chambre des Communes, non au 


M. Flandin et la légende du 
‘patois canadien” 


PARIS— M Pierre-Etienne Flan- 
din, ménistre des Travaux Publics 
dans le cabinet Doumergue-et chef de 
la délégation française aux fêtes ca- 
nadiennes de Jacques Cartier, donne 
däbs le “Figaro” ses impressions zur 


“Comme tous les jeunes pouvoirs, 


Courir pour défenire ia langue fran- 


tt 


“Les Canadiens français et 
Français jouissent d'un bel avantage 
en pouvant parier la même langue.” 


Aux confins polaires du 
_ Canada 


OTTAWA—Un message reçu par 
T-S.F. au ministère de l'Intérieur an- 
noncé que le brise-glace Nascopie, de 
la Compagnie de la Baie d'Hudson, a 
atteint Craig-Harbour, sur ia côte 
sud de l'ile Ellesmère, C'est le poste 
le plus reculé dans l'itinéraire de sa 
grande croisière arctique annuelle. 

On sait que ce navire, parti de 
Montréal le 7 juillet, a à son bord 
tout le ravitaillement des postes nor- 
diques dé trappeurs, dé la Gendarme- 
rie canadienne à cheval et de mis- 
sionnaires. Plusieurs fonctionnaires 
du gouvernement font partie du vo- 
yage, ainsi que quelques touristes. 

—— À 40 0— 

Des chenilles arrêtent un 

train de marchandises 


ESTELLINE, Texas. — Quelques 
millions de chenilles ont réussi à ar- 
rêter et à paralyser pendant quelque 
temps un train de marchandises à 
quelqués milles au sud d'Estelline. 
Les chenilles avaient envahi 12 vote 
ferrée après un orage de grêle qui 
les chassa de leurs abris. En arri- 
vant à cet endroit le frein s'arrêta 
tout à coup et l'on constata que les 
roues de la locomotive glissaient su: 
les ch nilles. 11 fallut laver les roues 
de la ocomotive et la voie ferrée. 


ce t les 


“ÎLes libéraux gagnent 
des cinq élections partielles 


remporten sièges de Frontenac-Addington, 
Ken ga À — 
North, Egin West et ora- Fe Le 


quatre . 


‘conservateur élu est Thomas L. 
sont East Le poupe récame des lions Eénér 


les, dit M. King 


©” OTTAWA-—Dans les cinq élections 
partielles ontariennes de lundi, les :1- 
béraux ont remporté quatre sièges 
t les conservateurs ont vu revenir 
l'un de leurs vétérans. 

Deux des victoires libérales ont été 
gagnées dans d'anciens comtés &on- 
srvateurs, Frontenac-Addington et 
York North. Les deux autres, Elgin 
West et Kenora-Rainy River, étaient 
de vieux sièges libéraux devenus va- 
vants à la suite._de la formation du 
nouveau: cabinet de l'Ontario, . 

Frontenac-Addington a été la gra- 
de surprise du jour. Un libéral y a 
été élu pour la première fois et pa: 
une très grosse majorité. 

C'est Thomas L. Church, sept fois 
maire de Toronto, ancien membre du 
Parlement et candidat défait aux é- 
lections générales de- 1930, ‘qui a rem- 
porté' la seule victoire consérvatrire 
dans Toronto East. 

“Petite élection générale” 

Les cinq élections partielles de lun- 
di apparaissaient comme une petite 
élection générale. Les observateur: 
politiques en attendaient le résultat 
avec intérêt comme un signe avant- 
coureur de ce que seront les prochai- 
nes élections générales d'ici un an. 
Les libéraux voient naturellement 


dans leur victoire une indication que 


le peuple canadien continue de reve- 
rir au libéralisme. Quant aux conser- 
vateurs, ils se déclarent satisfaits de 
l'élection de M. Church et gu chiffre 
de voix obtenues par leurs autres 
candidats. . 

M. Mackenzie King, chef libéral, en 
commentant lundi soir le résultat de 
la journée, a déclaré que les électeurs 


réclamaient des élections générales 


et que le verdict populaire est nette- 


ment hostile à l'administration Ben- 
nett. . 

Les deux partis avaient iancé ni 
la campagne leurs plus puissants ora: 
teurs. M. Mackenzie King avait fait 
le tour des cinq circonscriptions. Du 
côté des conservateurs, les ministres 
Stevens, Manion et Matthews s'é- 
taient jetés dans la batailie. 

Résultats & . 
TORONTO EAST (Final) 


T. L Church, C. - 13,207 
H. P. Snélgrove, L.: . _ 10,648 
Grabam Spry, C.C.F. - 4,669 

ELGIN WEST (Final) ‘ 
W. H. Mills, L. 9.622 
H. C. Borbidge, C. 6,724 
R. W. MacDonaïd, Ind. 2,398 


FRONTENAZ-ADDINGTON : 
(83 Folls sur 88) 


Colin Campbell, L. + 
W. R. Aylésworth, C. 6,871 
NORTH YORK 

(25 Polls sur 118) à 
W. P. Mullock, L, __. 5,608 
Capt. Harold Breuls, C. .. _ 5,548 

(Election concédée) | 

KENORA-RAINY RIVER 
(incomplet), e 

Hugh B. MacKinnon, L-Ouv. 4,972 
Joseph Derry, L.-C. 937 


. (Election concédée) 
Position des partis 
Voici la position des partis à 1" 
suite des élections EE de ur à 
Conservateurs 
Libéraux ___. 
Fermiers-Unis | 
Ouvriers 
Indépendants 
Progressistes ” 
Vacant case 


MORT SUBITE DE 
Mc*_ CLOUTIER 


Le ‘vénérable évêque de 
Trois-Rivières âgé de 86 
ans, était le doyen de l’é- 
piscopat canadien 


a 


Les chauffeurs doivent des 


TROIS-RIVIERES-—S. Exc. Mgr 
François-Xavier Cloutier, troisième 


a répondu le vice-pgési-. 


égards aux piétons 

EDMONTON Le juge Primrose à 
-ondamné à $9 d'amende et les fra: 
l'auton nbiliste J. Booth qui avait é- 
‘laboussé des piétons dans les rues 
l'Edmonton. Le magistrat a déclaré 
que pour le bon renom de la ville 
il convient de faire cesser la désinvol- 
ture avec laquelle les automobilistes 
traversent les flaques d'eau et écla- 
boussent les passants. Pour sa part, 
le juge est décidé à se montrer sé- 
vère quand des cas s2mblatles lu 
seront soumis. 


ASSOCIATION 
| D'EDUCATION 


Liste des délégués de l’Exé- 
cutif dans les pere 
La température défavorable de di- 

manche dernier & contrarié le pro- 

gramme des 

Voici le programme de . dimanche | 

prochain 30 séptembre : 


Ile-des-Chénes: 
Saint-Pierre: C. Fournier 
Otterburne: A.-C. Larivière. 
Saint-Malo: L-P. Gagnon 
St-Adciphe: Major J.-C. Lavoie. 
Aubigny: A. Bernier. 
Ste-Elisabeth: S Dussault. : 
Ste-Agathe: Henri Laceïrte. 


Juge L-P. Roy 


St-Jean-Baptiste: W.-G. Raymond | 


Letellier: J.-A. Pambrun. 
Saint-Joseph: C. Prud'homme. 
Fort Casey: H. D'Eschambault 
Saint-Norbert: J-A. Marion 


La Salle: Dogatien Frément. 


visites des délégués. | 


évêque de Trois-Rivières et doyen de 
l'épisccpat canadien, est mort subi- 
tement, le 18 septembre, à 5 h. 40. 
1 l'évêché, alors qu'il causait avec 
son médecin. Obligé de s'aliter l'avant- 
zeille, à cause d'une indisposition, 11 
avait passé une partie de la journée 
debout, le 17. 11 plaisantait avec le 
Dr C.-N. De Elois, lorsqu'il faiblit 
soudainement. Mandé en hâte, S. 
Exc. Mgr AO: Comfois, évêque auxi- 
liaire, put administrer les derniers sa- 
cremerts à Mgr Cloutier, qui s'étet- 
gnit presque à l'instant. 11 était Agé 
de 86 ans. 

Au cours des fêtes du tricentenai- 
[re qui viennent de se terminer, Mgr 
Éaryre avait accompli deux gestes 

symboliques; il avait béni la porte du 
Souvenir érigée à l'entrée ouest de ta 
ville, cérémonie qui marquait l'ouver- 
[ture officielle des fêtes, et avait dé- 
ls voilé le ‘“‘Flambeau”, marquant ainsi 
la fin des mêmes célébrations. Le vé- 
À j rétat contiff r, et on 
> rencontrait trétientiiset dani les 
| rues de la ville: * 
né à Saint- 
| Prosper en 1848. Il avait fait ses 
études au Séminaire de Trois-Pivié- 
res, Où il devint par la suite nrüfes: 
| seur. « eu 
| famille comptait 15 enfants, 
E mt 10 sont entrés en religion. L'ai- 
{ni des fils, François-Xavier, devint 
|evêque de Trois-Rivières: un autre, 
| Prosper, devenu chanoine honoraire, 
|est actuellement retiré. à Champlain 
| Le troisième prêtre, Joseph, est dé- 
| :édé 
| Ordonné prêtre par Mgr Laflèche 
n 1872, l'abbé Cloutier fut successi- 
vement vicaire à la cathédrale, chan- 
cher du diocèse et curé de la cathé- 
irale. Enfin, le<3. mai bg ft fut 
l1 Aroisième évêque de Trois-Rivié- 
res, pour rempläder Mgr Laflèche et 


1 
| 


| Mgr Cloutier était 


La 


| 
Î 
| 


‘ut sacré pÜus" ce titre, le 25 juillet 

suivant, phr Mgr Bégin, archevêque 

de Québec. , 
Mzr Cloutier fut 


Lac du Bonnet: Emile Létienng. | 
Saint-Georges: Raymond Bernier 
Woodridge et Saint-Labre:. Geo 


l'initiateur du 


Chavanne. rouvenen: social à Trois-Rivières. 
s Î 
Vassar et South-Junction: G-H | à laffut de toutes les idées nouvel- 
Brunet. , ‘les, à a 2nd£ un cersi: ousrier, l'un 
12 
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des premiers À fonctionner au pays. 
1 créa une école normale, fonda le 
Bien Public, encouragea les oeuvres 
de jeunesse, notamment celle des 
scouts catholiques, qui prit ones] 
à Trois-Rivières, 

Les furérailles du prélat détunt ont 
eu lieu samédi nfaitin à la cathédrale. 
Funéraliles 

Mgr François-Xavier Cloutier re 
Fose ma'ntenant dans la crypte finé# 
raire de la Cathédrale aux côtés dé 
ses Ceux prédécésseurs Nos Seigneurs 
Thomas Cooke et Louis-Françcis La- 
flèche. 

Uné foule recueillie a entendu of 
Eminence le cardinal Villeneuve, 
qu'un deuil plus intime vient de 1.4Ps 
per, rendre hommage au distingué 
disparu. 

Le s2rvice funèbre .& été célébré 


samedi matin par Son Excellence “4gr : 


Andrea Cassulo, délégué apostolique. 

Au choeur, on remarquait LL. EE. 
NN. SS. Brunault, évêque de Nico 
let; Ross, évêque de Gaspé: Decelles, 
évêque de .St-Hyacinthe; Des-bainps, 
évêéque auxiliaire de Montréal; 
Rhéaume, évêque de  Haileybury; 
Hallé, vicaire apostolique de l'On'd- 
rio-Nord; Langlois, évêque de Valley- 
field; Ryan, évêque de Pembroke; 
Mgr James F, Nicholson, V.G., 1tepré- 
s2ntart de Mgr. O'Brien, archevêque, 
de Kingston; Mgr F.-X. Lacoursière, 
des Pères Blancs, récemment sacré 
évêque; 8. E. Mgr Comtois, vicaire 


capitulaire du diocèse des Trois-Fii- 


vières, 
+ AD L———— 


Il v a flacé sur le marché 
pour tout le. blé de l’Oucst 


Pépétant une désterstion de M. 
James A. Richardson, faite à Quétwe 
dernièrement, M. Joln L McF 
a affirmé de ‘nouveau que toue la 
présente récolte de blé canadien ou. 
vera un marché, “C'est ce que Y'ai 
dit, il y a quelques semaines, 4 :Q 
retour d'Europe”, ajouta le préside 
du cartel du blé. 


M. Richardson a prétendu que M 


sécheresse qui a sévi dans plus d'un 
endroit de l'hémisphère boréai … ..# 
primé la majeure partie des surplas 
de la production. 

Un autre exportateur de blé, qui 
préfère taire son nom, à exprimé uné 
opinion tique. Le Canada à, cette 
‘000,000 de  boisseaux 4 
exporter. La récolte actuelle est éva: 
Juée à 269,000,000 de boisseaux. La 
demande mondiale est de 600,000,00U, 
On peut donc présumer toute 14 
récolte canadienne de 1934 sera éco: 
'ée, ainsi qu'une bonne partie du sur: 

us de la récolte de 193%, 


année, 


DEL". 


er C 


il 


Les troupes italiennes renforceront 
i celles que possède déjà la Sarre. Leur 

mnission sera d'assurer la neutralité 
4 pendant le plébiscite, aiors que les ha- 


La plupart des 2,000 homes que la 
commission a demandés seront choi- 
sis à Trieste et dans le sud du Tyrol, 

- du consentement du premier ministre 
, Mussolini, 

Les habitants de cette partie de 
l'Italie répondent aux exigences. de 
la Commission, car, tout en étant 

j dés neutres, ils peuvent parler alle- 
: ane Et ils ne sont ni Allemands ni 
à : Français, 
|. :- Tout ce territoire sppartenait au- 
trefois à l'Autriche. 11 est mainte- 
nant italien, mais l'on continue à y 
parler là langue allemande couram- 
ment. 
| a D D————— 


Un complot est étouffé à 
ee _ Madrid 
MADRID- Un soulèvement révolu- 
tionnaire qui devait éclater jeudi ma- 
tin a été étouffé à temps per les 
autorités. r- 
Le complot a été révélé par l'ar- 
restätion dé Fräncesco Ordénnez, en- 


7 tratieur athlétique à l'université de 
ÿ . Madfid. On aurait trouvé sur lui des 
) docüments compromettants. I] parait 


que des membres du cabinet et d'au- 

tres personnages importants étaient 

’ destinés à tomber sous les coups des 
révolutionnaires qui comptaient s'em- 
parer des arsenaux et plus tard de 
l'armée et de la force aérienne. Le 
but des rebelles était d'établir une 
république du prolétariat. 

D D———— 


_ Papa Joffre jugé par 
e | | Lloyd George 


LONDRES—Lioyd George fait l'é- 
loge de Joffre dans les mémoires qu'il 
. vient de publier. “Il était absolument 
sans reproche, déclare-t-il, lorsqu'il 
s'agissait de son patriotisme, de son 
sens du devoir, de sa fermeté de 
décision, de son courage et de son 
idéal haut porté. Mais comme son 
partenaire anglais, Haig, durant la 
Grande: Guerre, Joffre donnait le 
meilleur de son intelligence lorsqu'il 
voyait devant Jui le but à atteindre. 
I} était moins heureux s'il lui fallait 
prévoir, deviner, s'attaquer À une 
barrière invisible ou trop éloignée. 
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La campagne contre le 
cinéma immoral 


ROME-—Le cardinal Mundelein, de 
Chicago, a déclaré à la Presse Ass0- 
ciée qu'il était prêt à suspendre Ia 

. campagne contre les films iMmmoraux 
jh * pendant quelque temps, ‘afin de per- 


k 


se qui 


à celles des minorités d'autres parties 
du monde. On ne peut. pas, a-t-il. a- 
jouté, mettre sur le même plan des 
minorités soumises souvent malgré 
elles à l'autorité d'un nouvel Etat, 
par suite de guerres ou de révolutions, 
et les minorités, résultant d'une émi- 
gration libre, Ce serait particulière- 
ment injuste dans le cas du Canada, 
pays où personne ne demande et rien 
ne motive l'application d'un contrôle 


extérieur à la protection que nos lois 


et nos usages assurent aux minbrités. 


Hitler cherche à séparer les 
“catholiques de Rome 


tendre que le but ultime des nazis 
est l'unification des Eglises catholi- 
que et protestante d'Allemagne en 
une seute Eglise nationale. 

L'Eglise protestante a déjä été 
“unifiée” sous l'autorité de Muller et 
les pasteurs oppositionnistes ont été 
matés avec fermeté, 

Dans son discours à l'hôtel de ville, 
Muller a dit: ‘Nous voulons une Egli- 
soit indépendante de Rome. 
L'objectif pour lequel nous luttons 
est une seule Eglise pour tout le peu- 
ple. | 

‘Toute personne qui se sentira in- 
capable de coopérer à. cette oeuvre 
devra s'effacer devant nous ou je 
m'en chargerai."” | 

Muller parla de l'antisémitisme a1- 
lemand et du boycottage qu'il a sus- 
cité chez lies Juifs. 

“Pour la premièr: fois dans l'nis- 
toire chrétienne, dic-ii, 
osé défier les Juits. 

“Dans cette lutte, ajouta-t-il, les 
chrétiens doivent rester unis même 
si cette lutte exige-six mois de priva- 
tions.” 
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Le catholicisme de Lyautey 


un peuple a 


Par sa nature supérieure, sa loyau- 
té de soldat, Lyauteéz n'était pas hom- 
me à cacher ses profondés convictions 
cathôliques. Sa tombe; qu'il a voulr 
placer sur une terre musulmane, 
rappellera que sous la blanche coupo- 
le dort un chrétien. 

Voici un trait que le peint bien 
Le maréchal était encore résident 
général quand il eut, à Fez, la pre- 
mière de ces crises de foie dont la 
dernière vient de l'emporter. Il était 
presque agonisant quand le principal 
iman de Fez insista pour le voir .et 
lui dit: ‘Les ülémas de Fez, les imans 
de toutes les miosquées, sont réunis 
et demandent à Allah ta guérison. Ls 
croient qu'ils l'obtiendraient si tu leur 
promettais de venir, dès que tu se- 
ras guéri, à la mosquée de Mouley- 
Iris.” Le malade, le perçant d'un re- 
gard divinateur, répondit: ‘Je te re- 
mercie de prier Dieu pour moi, mais, 
si je guéris, j'irai À la chapelle des 
Franciscains.” Et il vit l'admiration 
et la joie éclairer les yçux de.Fiman 
le grand chef des chrétiens restait ti- 
dèle à sa foi et à son église 

Très attaché à 
Georges 


un jésuite, le 1? 


Lejosne, 


ancien aumoômier 
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tous les membres l'application | nées, Lyautey est mort en lui tenant 


tion de continuer à protester mainte- 
nant que la décision de l'assemblée 
était con À $ 
HANOVRE, Alléemegne.-L'évéque sl 
du Reich Ludwig Muller, chef de l'E-| 1# Canada & voté en faveur dr 
glise protestante nazifiée, laisse en- l'admission de la Russje à la aciéte 
| 


| frant de 
| leur porter secours. 


militaire, en résidence à Nancy, et 
qui le dirigeait depuis plusieurs an- 


les mains, réconforté par ses paroles, |. 


et récitant avec lui les dernières prié- 
res n e ï % G 
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La Russie à la Société des 
Nations 


GENEVE-—L'assemblée de la So- 
ciété des Nations a élü Ja Russie s0- 
viétique par un vote de 39° voix à 3 
aÿeg 7 absténtions. 

Eamonn de Valera, président de 
l'Etat libre, causa une sensation en 
critiquant les campagnes athées des 
Soviets. ‘Si la Russie entre à Gené- 
ve sans avoir promis d'arrêter ses 
campagnes irréligieuses, son admis- 
sion ne consolidera pas la cause de 
la paix.” + 

La Suisse était parmi les pays qui 
se sont le plus opposés à l'admission 
de la Russie à Genève, mais le porte- 
parole du ‘gouvernement suisse a dé- 
claré qu'il n'éiait aucunement ques- 


des Nations. 
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Le service militaire obliga- 
toire à partir de huit ans 


ROME---Le Conseil des ministres 
a décrété le service mtlitaire obliga- 
toire pour tous les ‘Italiens À partir 
de l'âge de 8 ans jusqu'à 33 ans. 


C'est probablement la loi militaire 
la plus 
mentionne. 


rigoureuse que l'histoire 

Déclarant que les ‘devoirs d'un 
citoyen et ceux d'un 8oldat ne sont 
pas séparables dans un Etat, fascis- 
te”, le Conseil à institué les trois 
catégories suivantes d'entrainement 
militaire obligatoire: 

1--Entrainement préliminaire com- 
mençant à l'Âge de 8 ans; 

2 Entrainement * 
mençant à 21 ans. : 

3—Entrainement se prolongeant 
“ix années encore après que l'entrai- 
nement de la deuxième catégorie sera 
terminé. 
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militaire com- 


Pour défendre Paris 


PARIS-—Deux experts ont suggé- 
ré au ministère de la défense la con®- 
ÿruction d'une forteresse d'acier ei 
de béton qui s'élèverait à 6,500 pieds 
dans les airs--soit cinq fois la hau- 
teur de l'édifice Empire State à New- 
York. Le but de cette tour gigantes- 
que serait de protéger Paris contre 
les attrques 
Ce prcjet 
que les 


aériennes de l'avenir. 
est d'autant mieux venu 
récentes manoeuvre3 ont 
prouvé que la capitrle n'était pas sut- 
fisaniment protégée contre ce genre 
d'attaque. 

Un aérodrome serait instabé à une 
hauteur de 1,970 picd 
1.250 pieds, 


hérissée 


3, et un autre à 
La tour eile-méme 
de canons ,de 


serait 
déiense. Dans 
les plus fortes tempêtes, son deplaçe- 
ment ne dépasserait pas 5 pieds et 
demi. Son poids total serait de lU,- 
UuU,U0U de tonnes. 
——— #1 + 


On pourra secourir les 
affamés rusées 


GENEVE Le Canada, approuvant 
ientrée de la Russie à la Société des 
Nations, a demandé, aujourd'hui, que 
les pays qui ont des nationaux souf- 
laine en Kussie puissent 
Le Dr O. D. 
représentant canadien, croit 
la Russie est prête à accepter 
toute assistance qui me sera pas don- 
née dans un but politique. 
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| Est- ce la fin de la propagan- 
de communiste? , | 


GENEVE--Le représentant cana 
dien à la Société des Nations, M. O 
D. Skelton, sous-secrétaire des affai- 
rés étrangères, s'est prononcé en fa- 
l'entrée de x- Russie à 


skeHon, 
que 


veur de 
Genève 
M. Skelton a voulu rappeler, ce- 
pendant, que le Canada n'a pas été 
exempt de propagande communiste. 
À1 espère que la Russie, en assumant 
certaines obligations d'ordre interna. 
tioral, renonc: soutenir la propa 
gande communiste én pays étranger 
| M. Barthou a affirmé que la Russie 
|s’acquitterait fidèlement de sesbbli- 
| vations internationales, ajoutant que 
elle était isolée du reste du mon“ 
{2e c'est ulors quelle. se  sentirait 
| ‘orcée de fouyeñter le. er aber: a 
l'étranger, 


ra à 


Un marin britanniq 
EEE 


Un sous-officier de la marine bri- 
tannique, Eric William Hpewér, à 
réussi pour la première fois Ja tra- 
versée à la nage des 5 milles qui sé- 
Farent Gibraltar d'Algésiras. 


Après avoir tenu Veau. pendant. 


trois heures vingt-quatre minutes, le |' 


nageur, auquel les autorités espagno- 
les ont réservé un accueil chaleureux, 
ne manifestait aucun signe de lassi- 
tude. % ; 


A l’enquête Stavisky 


PARIS—Le comité. d'enquéte sur 
l'affaire Stavisky, défiant le minis- 
tre de la justite Henri Chéron, a vo'é 
cn faveur de la publication complèt® 
du rapport fait var la police secrète 
sr la mort du conseiller Albert Prin- 
ce. Ce ‘dernier, on s'en souvient, fut: 
trouvé -:mort sur une voie de ehemin 
le fer une journée avant de rendre, 
témoignage à l'enquête Stavisky. 
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Le monde s'est fait aux nou- 
veautés russés 


eg 


BERLIN—Un quotidien de Berlin 
a tiré le conclusion que lui inspire 
l'admission de Ja’ Russie à la Société 
des Nations. En 15 ans, écrit le jour- 
nal, le monde s'est accoutumué aux 
étranges nouveautés de l'expérience 
communiste. C'est un fait mémora- 
ble que les nations aient accueilli la 
Russie à l'assemblée de Genève pres- 
qe à l'unanimité. Cela nous montre 
bien, continu, le journal, qu'il ne 
faut pas ajouter trop d'importance 
à l'opinion mondiale que nous avons 
contre nous présentement. La diffé- 
rence qui existe entre la Russie et 
naus, c'est que la Russie a 15 ans 
d'avance sür nous, 
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Le gouvernement britanni- 

que et le commerce des 

| ES “armes — 

LONDRES - L'exécutif de la Fédé- 
ration libérale nationale a adopté une 
résolution attirant l'attention sur 
“les graves révélations” faites à l’en- 
quéte d'une commission sénatoriale 
américaine sur le commerce des ar- 
mements. Et il ajoute: C'est un déti 
au gouvernement britannique d'insti- 
tuer une enquête aussi courageuse et 
avec autant de publicité que celle que 
l'on fait présentement en Amérique. 
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La presse allemande et le 
point de vue confessionnel 


“NH n'y a plus en Allemagne de 
journalistes catholiques ni de journa- 
listes protestants, il n'y a plus que 
des journalistes allemands et ils ‘uc 
doivent des comptes qu'à leur cons- 


cience nationale”, écrit la Correspon- 


dance nationale-socialiste, 

L'organe officiel du parti 
ainsi position contre Ia Germania, 
organe catholique du vice-chancelier 
de Papen, qui s'était élevé récem- 
ment contre un jugement du tribunal 
de Duisbourg. Les juges avaient dit 
que la presse catholique était deve- 
nüe superflue dans la nouvelle. Alle- 
magne. La Germañia affirmait que 
les journaux rédigés par les catholh- 
ques ont encore une mission à rem- 
plir, “Car un journaliste catholique 
ne peut juger les grandes questions 
actuelles que du point de vue de sa 
conscience catholique”. 

La Correspondance nationale-s0cia- 
liste s'indigne de cette tentative” dè 
fausser le sens non équivoque de la 
nouveile loi sur Elle y voit 
une attaque, dirigée contre l'union 
politique réalisée au sein du peuple 
elemand. 

“Nous avons aujourd'hui, dit-elle, 
une. presse allemande dans taquelle le 
catholique allemand trouve ce qu'il a 
vaineinent cherché jusqu'ici dans la 
pr 38e .Catholique, sous l'ancien régi- 
me: une direction politique sans hai- 
ne confessionnelle. 

"l n'y à plus en Allemagne de po- 
li. que catholique ou protestante, il 


la presse. 


© MALEN TRAIN? 


CORMENT VA VOTRE FOIE? 
L Bile ee Foie 


mess 
ÉeRe 
E RSS 


prend | 


bre le 20 septembre, 


L'excavation est cachée aux yeux 
du public par un haut mur de hois À 
l'intérieur, de Saint-Jean de Latran. 

A 


Ceux qui ne fument pas! 


La Société nationale des non-fu- 
meurs d'Angiletèrre a voté une réso- 
lution qui en appelle.au ministre de 
l'hygiène et de l'éducation pour que 
roit introduite une législation assu- 
rant dhns tous les lieux publics les 
installations où l'air ne soit pas em- 
puanti pour les personnes, en par- 
ticulier les enfants, à qui une at- 
mosphère pure est indispensable à 
leyr santé et à leur confort. 

Cette pétition est motivée, non pa: 
hostilité envers les fumeurs, mais 
par la privation de bien des plaisirs 
dont les non-fumeurs ont à soüffrir, 
écartés qu'ils sont de certaines salles 
de spectacle et de cinéma par 1a fu- 
mée qui irrité leurs muqueuses des 
yeux et de la gorge et trouble la vi- 
si... du spectacle. “Il n'es. pas 
juste, disent les pétitionnaires, que 
dans les salles où ils souhaiteraient 
de jouir de la société de leurs sembla- 
bles, les fumétirs les obligent à res- 
pirer un air souillé par la fumée du 
tabac. " sw : 

Au tours de la préparation de leur 
adresse à l'autorité, un membre a 
rappelé qu'en Tchécoslovaquie, il est 
interdit de fumer à quiconque con- 


duit un véhicule à moteur; cette me- 


sure devrait être appliquée dans tous 
pays; elle préviendrait de nombreux 
accidents de route causés par le trou- 
ble de l'atmosphère autour du fumeur 
et par la diminution de liberté de ses 
mains au moment où s'impose une 
manoeuvre rapide; il y a là, insis- 
te-t-il, une question de sécurité pu- 
blique. 
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Lé canon ‘‘75"’’beut tirer 
dans les airs 


CAZAUX, France. —Des expérien- 
ces viennent de prouver que l'on peut, 
avec le plus grand succès, tirer le fa- 
mgeux canon ‘‘75' monté sur un avion, 
Cimg'coups ont été tirés. , Le “75” 


{était monté sur un gros aéroplanc 


de bombardement. 

L'on a annoncé que le-tir s'est ef- 
fectué sans choc ni vibration dange- 
reuse, : 
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Le chancelier Hitler chez 
les fous 


Notre confrère belge Pourquoi- 
Pas? rapporte que le chancelier vou- 
ut visiter un asile ‘i aliénés qui passe 
pour un des. mieux organisés d’Alle- 
magne. Il fit donc connaître quelques 
;oyrs à l'avance son intention au di- 
rècteur de l'établiséement., Celui-ci, à 
la fois flattë et inquiet, s'empressa 
le donner l'ordre à son personnel qe 
üresser les pensionraires aux correc- 
es démons'rations hitlériemnes. Ain 
si fut fait. 

‘Lorsque le chancelier se présenta 
à l'asile, tous les aliénés s'alignérent 
lans la cour d'entrée, préls à obéir au 
signal de leur infirmier. Hitler parut 
et aussitôt; comme des automates, les 
déséquilibrés ‘firent le salut 
leur avait appris et criérént avec en- 
semble. ‘’Heil Hitler!” 

Le chancelier était ravi, 
avait remarqué 
tait dbstenue de le saluer et de s'as- 
sôcier à la manifestation d'enthou- 
siasme. Hitler sapprocha de lui el 
d'un ton très doux, croyant avoir af- 
faire à un «gliéné incapable de com- 


qu'on 


mais il 


prendre la. grandeur du Führer, il iui 
tint à peu près ce langage. 

— Mon ami, je suis isilier, pour- 
quoi n'âvez-vous pas fui la meme 


chose que vos camarades ” 
…ÆEtonné, celui à qui sadre sicit le 
chancelier, répondit aus a81tÔ( : 


r— Je ne suis pas fou; je suis infir- | 
.| mer. 


Voilà un gaillard qui fort 
l'être reconanandé aux: ‘'convertis- 
ours!” qui, suivant l'appei du #unurer, 
font entreprendre dé"gagnor au na- 
tonali-scialisme les Li des et les ré 


risque 


fractaires. 


AMIENS 5° Exec Mur C. Leccad- 
‘te, évèque d'Amiens, cs! mort dans 
une clinique ou il devait subir une 
intervention chirurgicale, Hi étrit agé 
de 67 ans. 


à la radiodiffusion dans les secteurs 


qu'une personne s'é- | 


de l'Est et de l'Ouest du réseau ca- 
nadien. Ils ont voulu répondré au- 
[tint que possible, du moins avec les 
muyers dont ils disposent, aux désirs 


la presse que dans l'énorme courrier 
que Radio-Etat a reçu, ces derniérs 
mois. Ÿ 

J1 est maintenant possible en ef- 
tèt d'atteindre plus facilement le but 
que se propose la Commissiôn, grâce 
au fonctionnement mieux réglé du 
réseau. Il à fallh des mois pour mét- 
tre sur un pied d'efficacité, Avec un 
budget plutôt limité, si on le compare 
à ceux des grands réseaux améri- 
cains, cet important service de T..S. 
F. Les radiophiles à quelque endroit 
qu'ils habitent d'ailleurs pourront 
s'en rendre compte eux-mémes pro- 
chainement. 

Plusieurs des programmes de l'an 
dernier disparaissent, D'autres, par 
exemple l'orchestre symiphonique du 
dimanche après-midi, dont les con- 
certs sont relayés de New-York, res- 
tent À l'affiche pour toute la saison. 
Un grand nombre de lettres venues 
d'un peu partout du pays ont démon. 
tré l'engouement du public pour le 
concert classique. Radio-Etat fera 
donc entendre le dimanche après-mi- 
di, les magnifiges programmes irra- 
diés du Carnegie Hall de New-York. 

Les radiophiles apprendront avec 
intérêt qu'un programme ‘qui leur a 
plu particulièrement l'hiver dernier, 
c'est-à-dire ‘“Une “Heure Près de 
Vous”, revient au programme de Ja 
prochaine saison. On pourra l'enten- 
dre le lundi soir. =. 

Les artistes de Radio-Etat nous 
reviendront avec de l'opérette le di- 
manche soir. Ces artistes ont élaboré 
un programime assez étendu. Radio- 
Etat fera connaitre prochainement 
quelques-unes des oeuvres que l'on en- 
tendra au cours de la saison. 

Le service d'information te] qu'il 
était donné jusqu'ici par Radio-Etat 
avec le coïcours du Syndicat de lu 
Preése Canadienne subit des Change- 
ments. C’est ainsi que Radio-Etat ne 
donnerg qu'une fois par jour les nou- 
velles qui lui sont transinises par la 
grande agence de nouvelles canadien- 
nes. Cette émission radiophonique se 
fera le soir, Çe changement s'accom- 
pagne d'une initiative que Radio- 
Etat croit intéressante pour le public 
en général. ‘Après la’ Tétture du résu- 
mé des nouvelles du jour, une person- 
nalité de la presse anglaise et fran- 
çaise viendra les commenter, Ce 
nouveau service de Radio-Etat com- 
mencera le ler octobre. 

nn) de à 


L'exportation de foin et de 
j paille 

A en juger par les renseignements 
qui parviennent au Ministère fédéral 
de J'Agriculture, il parait y avoir 
beaucoup de mälentendu relativement 
à l'arrêté en conseil récemment éta- 
bli qui interdit lexportation sans 
permis de foin ou de paille du Ca- 
nada. 

Cet arrêté a pour but de mettre fin 
à la spéculation qui sest développée 
au Canada parmi les achéteurs de 
foin, agissant pour eux-mêmes cu 
Tour le compte d'achéteurs à l'étran- 
ger; celie #héculation a été provoquée 
par les conditions inusitées qui nt 
affecté une grande partie du Canada 
et.des Etats-Unis et par la faiblesse 
relative de la ré£oite de foin au Ca- 
nada cetie année, On a pensé que les 
producteurs de foin dans les régions 
>ù il ÿ a un,surplus de foin pourraient 
souffrir à la longue dés conditions 
créées par cetle spéculation. 

En «appliquant cet arrété en con- 
seil, qui est entré en vigueur le 24 
août, tous les commerçants qui avaient 
des coinmandes de foin à remplir et 
dont les euntrats pour -cés commaän- 
des avaieut été conclus avant l'éta- 
blisseinent de. l'arrêté, ont reçu des 
Permis d'exporlaliun, 1] 4 été égale- 
| ment délivré des permis aux exporta- 
{teurs qui devaient expédier du foin 
| à tous les pays qui avaient été les dé- 
baitucts résuliers du Canada en ces 
| dernières années, notamanent, lés An- 
| till niaues, Terre-Neuve, et 
les 1ès bruanniques. 


britan 


Depuis qu'un droit’ de $5 par tonne | 


Les, Maux fuient PERREN ce smbés. 
Beaucoup de gens qui ont. souffert de 


maux les ont C'As8/s à l'aide de 
l'Huile Eclectrique du. Dr Thomas 
| Tous ceux qui souffrent ainsi ne de- 
vraient pas hésiter à se servir de ce 
merveilleux remède, car il n'y æ& rien 
qui puisse lui être comparé. Il est bon 
marché, maAäis sa Puissance n'est au- 
cunement démontrée par éon bas 
I prix. 


qui leur furent exprimés tant daris 


Unis, qui avaient.été tenues en sus- 
’pens entre le 2 août ei le 11 septent-: 
bre, @nt été alors promptemert déli- 

| permettant ainsi les expéditions 
de foin. En attendant, le recense-nent 


du foin se continwe ét ne sera peut- : 


être pas terminé ävart le milieu d' oc- 
tobre. Dans l'intervalle, il sera déti: 
vré des permis aux exporthtèurs a- 
‘yaut reçu des conimandes fermes et 
certaines dans toutez les. partie; Qu 
Canada situées à l'est de là province 
du Manitoba, ainsi qu'en, Çoloribie- 
Britannique. Dans la proviree Qu Ma- 
nitoba, ces permis pour l'c:pertation 
lu foin. ne peuvent être accordés qu'à 
es régions de In province et: £eule- 
ment dans les quantités presciites 
Par le Ministère provincial de l'Agni- 
‘ulture, représecté par, In Cominis- 
sion du Secours Manitobain, On 
compte que des dispositions sembla- 
bles seront prises pour les provinces 
de la Saskatchèwan ét de l'Afberta. 
Le Ministère est d'avis que l'expor- 
tation du foin et de ja paille doit 
être réglementée de façon à sauve- 
garder, dans toute la mesure du pos- 
sible, les intérêts des producteurs, 


Une femme sous-ministre 
dans l'Ontario 


TORONTO- -Miie Nellie H. Wark 
fera bientôt partie du ministère du 
hien-être public d'Ontario, et ele 
s'occupera surtout du bien-être des 
termes .de la province. Elle est née 
däris le Manitoba et elle est graduée 
en sociologie de l'Université de Chi- 
cago; elle possède une grande expé- 
rience, ayant exercé ses activités s0- 


ciales à Winnipeg, Ste-Catherine, 
Windsor et Hamilton. 
ee 


: SAINTE-ANNE DE. BEAUPRE-- 
Le R. P. P. Bérard, de la Congréga- 
tion du Très Saint-Rédempteur, est 
décédé samedi. 


CHURCHIEL, Mañ._—A daté, huit 
cargos sont partis de Churchill avec 
des cargaisons.de grain, H n'y en 
avait que six l'an dernier à la même 
date. 
EEE 

CARTES PROFESSIONNELLES 


PAUL PRINCE, B.A. 


Expert en électricité et en méca- 
nique, sollicite la clientèle canadienne- 
française de 8t-Boniface et des envi- 
rons pour réparations de tout genre 
d'appareils élegtyiques et mécaniques, 
25 années d'éthdès -ot 13 années d'éx- 
périencé au service düu CPR. et de Jh 
Shawinigan Water & Power Compariy. 


Tél. 204 221 872, rue Désautels 


ge PRE ee 


Dr JARJOUR 


Giradué aves grande distinction À 
Montréal et mwermbre du Collèe- des 


cupens-tenties de Le provinces 


[Les — vd org" vraie Lun 
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à 
de fér National C'est peut-être mieux ainsi, car l'es- 
non occupé par les voies d’éviltement se réduit à une rive 
fott laide, gâchée par des amoncellements d’escarbilles. un 
enñchevétrement d'arbres, de hautes herbes et de broussailles. 
Eñ allant vers le pont Provencher, le coup d'oeil est plus dis- 
.ærétieux encore, avec les entrepôts de combustible et de ma- 
tériaux de construction qui font l'ornement de cet endroit. 
w1Y aurait-il moyen de faire disparaître ce triste état de 
choses qui n'est guère à l'honneur de Winnipeg? Le collabo- 


- rateur du Free Press suggère la construction d'une terrasse 


"quitne manquerait pas d’être un lieu de promenade pittores- 
que et servirait à perpétuer la mémoire du grand La Véren- 

© La rive opposée, à Saint-Boniface, sans avoir le même 
aspect laidement utilitaire, réclame aussi des embellissements. 
L'érection d'an-mur de soutènement à cet endroit où la rivière 
roïge constamment ses bords, permettrait la plantation d’ar- 


‘bres et l'aménagement d'une promenade dont les citoyens se- 


raïent justement fiers. Ces différents travaux pourraient être 
exécutés; avec le temps, sans qu'il en coûte des sommes exces- 
veux 22 
" L'occasion semble propice pour lancer le projet. C’est le 
24 septembre 1738 que La Vérendrye et ses compagnons attei- 
gnirent le confluent de l'Assiniboine et de la rivière Rouge. 
ns quatre ans, le Manitoba et les autres provinces de l'Ouest 
célébreront le deuxième centenaire de ce mémorable événe- 


, “Comme mon Père m'a envo- 


‘le monde entier, prèchez lE- 


ment. Il n'est pas trop tôt pour 


y songer -et pour élaborer des 


Plans qui soient dignes de la circonstance. 


t 


Lorsque la question se pose d'honorer comme il le mérite 


Ifllustre découvreur, on ne peut omettre de mentionner que ses 
compatriotes du Manitoba furent les premiers à concevoir. te 


généreux dessein. 


En 1912, la Société Historique de Saint- 


Boniface lança un appel en faveur de l'érection d’un monu- 
ment à La Vérendrye. L'idée suscita beaucoup d’enthousias- 


- me à travers tout le pays et elle allait aboutir lorsque la guerre 
. Vint malheureusement interrompre la souscription. 


Cepen- 


dant, les fonds recueillis sent toujours là et le projet n’a ja- 
hais été abandonné. L'approche du deuxième centenaire le 
ramène en pleine actualité. Il n’est pas trop Lôt pour se mettre 
à l'étude, si l’on veñt que les fêtes de 1938 soient vraimént di- 
gnes du héros à célébrer et comportent une leçon fructueuse 


pour notre-population. 


Donatien FREMONT. 


_ Le Devoir Missionnaire 


Ce devoir existé et touf chré- 
tien y est soumis. S. S. Pie XI 


. nous l’a souvent répété. 


Dans la mesure des grâces 
qu'il reçoit, tout chrétien est 
tenu de travailler au salut du 
prochain : 

nous impose cette obli- 


‘gat d'être tous missionnai- 
res?  Notre-Seigneur  Jésus- 
Christ. : + 


Lui seul est sauveur et ré- 
dempteur du monde; seul 
aussi, sans le secours de per- 


‘ sonne, il aurait pu nous sanc- 


en nous appliquant la 
vertu et les mérites de ses souf- 
frances et de sa mort. I a pré- 
féré faire de nous ses collabo- 
rateurs, afin de uvoir nous 
associer plus pleinement à sa 
ire durant toute l'éternité. 
où la parole de Léon XIII: 
“C'est par Fhomme’que 
l'homme doit connaître le € 
min du salut. Tel est l'ordre é- 
tabli par Jésus-Christ quand il 
a dit à ses: disciples peu 
temps avent son ascension: 


vé, je vous envoie. Allez. dans 


vangile à toute créature." 

Sans doute ces paroles s’a- 
dressent tout spécialement aux 
et à leurs successeurs. 

est en premier lieu aux évé- 

et aux prêtres qu'il appar- 
tient de continuer mission 
du Sauveur, à eux surtout in- 
combe le devoir de pourvoir 
aux besoins spirituels de 1n so- 


ciété. les “appliq uent aussi 
aux “inioles Bates, doivent 


tpm 


loute créature.” 

. C'est pourquoi le Pape Pie 
XI invite toutes les classes de 
la société à prendre part à la 
Croisade gigantesque’ qu’il or- 
ganise pour la conquête du 
monde païen- 

Voici ce que “La Croix” de 
Paris disait naguère à ce sujet: 
“A la vocation missionnaire 
de ‘Eglise doit correspondre 
dans l'âme de chaque catholi- 
que un véritable esprit mis- 
sionnaire, signe à la fois et 
conséquence de la vie vraiment 
chrétienne qui l'anime, 

“Manquer d'esprit mission. 
naire, c'est faire preuve de pe- 
titesse d'esprit, d'étroitesse de 
coeur, de dureté d'âme:  mé- 
connaître la valeur des indivi- 
dualités humaines, qui toutes 
ont été créées par Dieu et ra- 
chetées par le sang de Notre- 
Seigneur; renier sa Mère l'E- 
glise catholique, dont l'édifice 


dela été bâti par k Christ aussi 


large que le monde;. transfor- 
mer le Notre Père en une priè- 
re. égoiste, mesquine, intfres- 
sce. 

“Aider les missions, au con- 
iraire, c'est préparer le triom- 
phe du Christ-Roi sur la terre; 
continuer auprès des égarés 
l'oeuvre même du Bon Pas- 
leur: mettre sa foi au service 
de l'humanité entière; montrer 
pratiquement qu'on aime FE- 
glise et qu'on vit de son esprit; 
élärgir son idéal surnaturel et 
en élever le niveau; devenir 


sauveur d'âmes et assurer par 
le fait son salut. 

“Et pourtant, trop de catho- 
liques restent encore tièdes ou 
hésitants en face de ce devoir”, 
tandis que les profestants l'ac- 
à complissent “avec suin, ‘ 


| vos entreprises, votre patrie ?— 


d parmi l'ensem 

déles catholiques? 
Fe À y Guébriant, Supérieur 
1 des Missions étrangè- 


res de Paris,.est souvent reve- 
nu sur ce fait quelque peu at- 
tristant et selon l'article de la 
“Croix” nous avons déjà 
“il a cru en trouver la 
raison dans. un état d'esprit 
différent à l'égard du problème 
missionnaire. 3 

“Le catholique qui se dévoue 
pour les missions croit faire 
acte de pure charité, oeuvre en 
quelque sorte de luxe, dépas- 
sant les obligations strictes que 
lui prescrivent sa conscience 
ou la religion. - 

“Le testant contemporain 
Pre comme un devoir 
personnel le commandement 
qui clôt l'Evangile de propager 
le christianisme parmi les peu- 
ples qui F'ignorent encore, 

“En possession. tranquille 
d'une foi qu’il ne comprend 
pas que l’on puisse mettre en 
doute, le catholique ordinaire 
ne voit aucun intérêt person- 
nel au développement de FE- 
glise à-travérs le monde. 

Préoccupé de trouver par- 
tout des arguments apologéti- 
ques en favéur de sa secte, le 

rotestant voit avant tout dans 
a niultiplication et là prospé- 
rité des Missions indigènes une 
preuve de la valeur son E- 
glise,.es bénédictions que lui 
accorde l'Esprit-Saint, et donc 
un sujet de confiance surnatu- 
relle et de fierté, 

“Quoi qu’il en soit, il y aurait 
illusion pour les ciholiones à 
penser qu'en face des oeuvres 
de üéfense ou de conquête qui 
s'imposent dans notre pays, ils 
Er se désintéresser 
‘’apostolat au dehors. On peut 
affirmer que le développemegt 
des missions étrangères est une 
conuäition de tous les dévelop- 
pements catholiques en pays 
décbristianisé et même en pays 
chrétien.” 

Amis lecteurs, voulez-vous 
que Dieu bénisse vos familles, 


Travaillez, selon vos moyens, à 
répandre dans le. monde les 
bienfaits de la vraie foi; re- 
nouvelez l'engagement d’ac_ 
complir généreusement votre 
devoir missionnaire. Bientôt, 
le 21 octobre, c’est le dimanche 
des missions, et c’est aussi lou- 
verture de l'Exposition Mis- 
sionnaire de St-Boniface- Rap- 
pelez-vous alors le commande- 
ment du divin Maître: “la cau- 
se des Missions est la cause 
méme qu'en nous quittant il 
nous a confiée.” 


cardinal Villeneuve, O.ML, archevé- 
que de Québec. 

Nous prions Son Eminence, Mads- 
me Vilismeuve et leur famille de bien 


“La propriété d'un automobile par 
lout eriminel récidiviste devrait être 
une offense passible du pénitencier”, 


a déclaré le chef de police George 


Smith. 11 s'est dit en faveur d'une loi 
À ces effet. H à ajouté que. Fautomo- 


criminel endurci surpris à clnduire 


un ‘"noteur-véhicule. . ; 
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tant plus pénible que nos Frères sé- 
parés nous font la leçon. Mgr Pro- 
vencher a fait des efforts considéra- 
bles pour obvier À ce mal, mais il n’a 
pas réussi: l'apathie de son peuple 
a paralysé tous ses désirs. Les Métis 
n'aimept point le gouvernement 


faire de suite application à cet erfet; 
je pense que l’année prochaine la 
mission pourra subvenir aux frais ñé- 
cessaires. J'ose donc me flatter, Mon- 
seigneur, que Votre Grandeur voudra 
bien s'adresser aux Supérieurs de ces 
bons Frères, afin qu'ils nous prépa- 
rent deux sujets pour le commence- 
ment de juillet 1853. Mais il faudrait 
que ces deux sujets fussent en état 
de bien enseigner le français et l'an- 
£lais, afin que nous puissions établir 
une école sur un bon pied, C'est 
vraiment pénible de ne pas avoir une 
bonne école catholique pour les gar- 
çohs. Plusieurs enfants catholiques 


ort déjà perdu la foi par suite de ce 


manquement. Il y à Îà plus qu'il 


n'en faut, Monseigneur, pour exciter 
votre charité, et je crois pouvoir re- 
garder comme une chosæ certaine que 


Votre. Grandeur fera en sorte que 


nous ayons deux bons frères, assez 


instruits pour qu'on ne nous fasse 


plus le reproche (mérité jusqu'à pré- 
sent) qu'à la RivièreRouge, il n'y a 
pas une seule bonne école catholique 


pour les garçons. De grâce, Monsei- 
gneur, ne nous refusez pas cette fa- 
veur.” 5 

I y aurait beaucoup À dire À pro- 
pos de ces demandes et de ces cons- 
tatations. D 

D'abord, Mgr Taché en appelle à 
l'Institut des Clercs de Saint-Viateur. 
A peine établis au pays (1847), ces 
religieux s'étaient gagné la confiar- 
ce et la reconnaissance de l'évêque 
de Montréal. En les invitant en son 
diocèse, l'évêque Oblat de Marie Im- 
maculée faisait un rêve qui devait, 
cinquante ans plus tard, devenir une 
réalité. 

Par une heureuse coïncidence, hier 
nous arrivaient le numéro de sep- 
tembre des “Cloches de Saint-Boni- 
face” et une lettre du R. P. Honoré 
Lesage, C.S.V. directeur de la Mai- 
son Saint-Joseph d'Otterburne, Mani- 
toba. L'oeuvre de cette institution 
est encore plus belle que n'aurait pu 
le souhaiter .le successeur de Mgr 
Provencher, La Maison Saint-Joseph 
abrite cinquante orphelins de races 
diverses, dont trois seulement sont à 
la charge d'une société de bienfaisan- 
ce. Les 47 autres vivent entièrement 
de la charité des religieux. Naturelle- 
ment, elle est bilingue, et même, si 
on peut dire, un peu multilingue, puis- 
que le petit Allemand, le Polonais, le 
Ruthène, y coudoient le petit Anglais 


d'une telle bienfaisance! ‘ 

Mais il y a, dans le texte de Mgr 
Tuché d'autres mots à souligner. Ce 
sont ceux qui recommandent de 
vraies écoles bilingues, parce que, 
pour des Canadiens français, l'igno- 
rance de la langue maternelle ou sa 
perte conduisent à l'apostasie. Le 
texte est du 11 mai 1852, et pourtagi 
on le dirait écrit de nos jours C'est 
done, pour les chargés d'âme, pen- 
sait le vénéré pasteur, une grave res- 


"| ponsabilité que de ne pas donner ou 


lenter de donner les moyens qui as- 
surent la conservation de la foi. 

Eu quittant le lecteur sur cette con- 
clusion, je songe, non sans tristesse, 


vas - - som ma PR - n n ns > fe pes cs, 
sm naine. oranges ne éctaettrinte an han tnblanethe se - nes 0 mé on ane y Qué rage near han Rte à ane opérer 2 0 nc on roi namna es a 
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La moitié de ce volume de 300 pa- 
ges est consacrée à l’histoire: origi- 
nes et compagnies de commérce, ré- 
gime- royal, début du régime anglais, 
régime parlementaire, régime confé- 
dératif, jusqu’à nos jours. La géogra- 
phie, c.-à-d, pays et population fait’ 
l'objet de la seconde partie. et l'erga- 
nisation sociale, c-à-d. lès institu- 
tions, le “domaine économique et les 
cadres intellectuels, termine le voiu- 


Trois cartes géographiques: ce'le 
de la Nouvelle-France, du Dominion 
actuél du Canada et celle des res- 
sources naturelles de notre pays com- 
plètent l'ouvrage qui, presque sous 


une toilette typographique nouvelle, 


et en dépit de ses 300 pages de Lex- 
te condensé, ne se vend que $1.00 l'u- 
nité, aux Editions Albert Lévesque, 
Montréal, et dans toutes les bonnes 
librairies. : 
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Faites-vous inscrire sur la 
liste électorale 


Nous publions dans une autre co- 
lonne les principales dispositions de 
la nouvelle loi du cens électoral adop- 
tée à }a dernière session fédérale. 


On se rendra compte aisément que 
désormais, pour figurer sur la liste 
électorale, ik-faudra se donner la pet- 
pe d'y voir. Trop de personnes res- 
tent indifférentes à ce détail et ne 
s'en préoccupent qu'à la veille d’une 
élection. Un électeur ne pourra plus 
voter en se faisant assermenter au 
bureau de votation. Une fois la liste 
dressée et revisée, aucun changement 
n'y sera fait, sauf durant la période 
fixée chaqne année du 15 mai au ler 

Nous insistons tout particulière- 
ment auprès des femmes et des jeu- 
pes filles pour qu'elles ne manquent 
pas de sé faire inscrire. Du moment 
que la loi leur accorde le droit de 


| vote, c'est un devoir pour elles de 


l'exercer, afin de contrebalancer le 
vote féminin des autres nationalités. 
Mais le premier pas dans l'accomplis- 
sement de'té devoir est de figurer sur 
la liste électorale. . 
————— 4 2 ——— 
Changements à la radio 


Avec la nouvelle série des program- 
mes radiophoniques d'hiver, la Radio- 
Etat inaugure un nouveau program- 
ine français pour l'Ouest. Forcée d'é- 
conomiser, la Commission a dû con- 
£édier le septuor “Violons et violon- 
celles” et remplacer cet ensemble par 
un quintette. het 

Le 2 octobre, À 6 heures pm (M. 
ST.) le nouveau programme “Sous 
bois” sera irradié, ‘ Cette émission 
mettra en vedette le Quintette Cho- 
pin, ainsi qu'à tour de rôle, les frè- 
res Morin, Bérengère Mercier, Jean- 
ne Royal Davis, Jacques Sylvestre et 
plusieurs autres artistes avantageu- 


| sement conaus. 
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“Tous les . grands explorateurs 
d'avant la Conquête, & partir de 
Mackenzie, ont rendu hommage A 
teurs collaborateurs canadieñs-fran- 
Gais. Au Manitoba, il y avait des ca- 
nadiens! français avant l'arrivée des 
Anglais, vers 1870, et l'établissement 
du chemin de fer. Cette province, 
ainsi que l'Alberta, compte d'ailleurs 
une forte population d'expression 
française. A l'heure actuelle, les Ca- 
nadiens français gagnent fortement 
du terrain dans l'est de l'Ontario, 
de sorte que la frontière raciale et 


Apostolat de la Prière 


- sur ceux 
intention générale bénie par le |l'°mbre de la mort, js hmméère 


LA DÉFAITE SALUTAIRE DES 
ENNEMIS DE LA SAINTE 
EGLISE 


“Nous qui sommes plusieurs, disait 
saint Paul, nous ne faisons qu'un ï 
seul corps dans le Christ’ Comme | juteur de Saint-Bouiface, invité Psl 
nous sommes loin de réaliser, après _ 
dix-neuf siècles, cet idéal de saint 
Paul. Ils sont légion ces ennemis de 
l'Eglise qui brisent l'unité rêvée, Elle de 
est grande “l’habileté des enfants de ® 

ce siècle”; ils embrigadent hommes man ee pacs 0 4 
et femmes, grands et petits, en eroi- 
sade, en internationale: Athées imiti- 


l'Eglise. On eomprend dès lors .l'ap- 
goisse du Pape et le sujet de ses 
douloureuses méditations, Avec lui, 
avec toute l'Eglise, nous répéterons 
cette invocation des Litanies des 
saints: “Ut inimicos Eeclesise… Dai- 
&nez ubaisser les ennemis de la sain. 
te Eglise, nous vous en supplions, é- 
coutez-nous!"”" Alors s'accomplira le 
rêve: de saint Paul: “Une Eglise glo- 
rieuse, sans tache, sans ride, ni rien 
de semblable, mais sainte et imma- 
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LE PROGRES DES MISSIONS DE 
L'AMERIQUE DU NORD. 
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‘élerc qui s'est don. 
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x mé ni " .. 
Lux M l'abbé, Léon Roy, le nouveau 
 "  euüré de St-Joseph, est arrivé à St- 
pu ét loge à l'Archevéché du- 


. Retraite des enfants de nos écoles 
Vendredi,. samedi et dimanche s'est 

.+ vx faite la retraile des enfants de nos 
di dd écoles, Les filles de l'Académie St- 
- Joseph ont eu leurs exercices spiri- 
tuels à l'Académie, sous la direction 


turier. 


le divan., 


verts, 


Recouverts en tissus attrayant et 
sokides : broens, Laine. faori, taupe et 


L mms 


Un Lies de maraifacture de. desns recouverts d tissus de 
qualité, lesquels étaient marqués $37.50 et $4250 par le: manufac- 


Le matelas doux et bibi abte est à ressoris ‘et les divans s'ou- 
vrent rapidement en dit Jouble ou lits jumeaux. 


La literie est renferméc ‘dans un compartiment de style commo- 


$32.50 


Bagen. de PREND 


LE Matelas et: 


Sommier 


Ce lit de borne construction acier, fini noyer est 
marqué à un prix spécial, Ressorts en pochettes, 


de, ‘tirage en avant. 
Trois coussins séparés” complètent 


PT | 
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sorts. Ceux-ci sont de construc- 
tion de ressorts en pochettes de 
qualité, recouverts de rangs de 
feutre blanc Nuances Pobbie de 
qualité et tissus à dessins flo- 


; Matelas à ressorts 


Profitez du repos merveilleux que procure un matelas à res- 


de M. l'abbé Blais, nouveau vicaire à 


la Cathédrale, Les garçodbs de l'Aca- 


‘matelas rembourré de coton feutré. Combinai- 


son de confort, sommeil, belle apparence et prix 


raux. 


MATELAS DE FEUTRE 


démie ‘ont été divisés en deux grou- 
pes. Un groupe, composé des plus 


, grands, a suivi les exercices à l'Ora- 


” toire des Jésuites et lé second groupe 


À la Cathédrale. M. l'abbé Lévéque 
\ «+. avait le premier groupe sous ses 
i-?. soins et le R. P. Bellerose, rédempto- 
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riste, le second groupe. Lundi matin, 


à sept heures et demie ont eu lieu Ja 
‘messe de clôture et la commynion 
TL générale où des centaines d'enfants 
se sont approchés de la Sainte Table, 
La retraite & été, au point de vue 
" spirituel, une bénédiction pour nos 
* enfants et nous devons en être recon- 
‘“"“# naissants aux dévoués prédicateurs. 
"4 Triduum pour les Martyrs Canadiens 
Dimanche soir s'est ouvert un tri- 
duum préparatoire À la fête des Bien- 
“iuv. heureux Martyrs Canadiens. Le ser- 
mon d'ouvert aue rETAOINETAO!IN 
“* non d'ouverture & été fait par le 
R. P, Paul Gauthier, SJ, du collège 
de St-Boniface. Le R. P. Bourque, de 
“la même institution, fera. les autres 
, sermons. 11 y aura sermon chaque 
soir À la cathédrale et, à la suite de 
«l'instruction, vénération de 
‘ que. 

tu Mercredi matin aura lieu une mes- 
se avec chant au Collège à sept heu- 
res et quart. Le public est 
Mercredi soir aura lieu la 
de ces exercices à l'Oratoire des Bien- 
» heureux Martyrs. Encore ici, le pu- 
*1 - bltc est invité. Cette cérémonie aura 

lieu à sept heures et demie. 
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Les revenus des champs 
de courses 


la reli- 


invité 
clôture 


“int 


. Par 30,084 joueurs, au-delà d'un 
million a été joué dans le pari-mu- 
: tuel aux courses d'automne au Polo 
‘Park de Winnipeg et À celui de 
Whittier Park de Saint-Boniface. La 
somme est de $54,000 plus élevée 
cètte année que l'an dernier. Le nom- 
bre d'entrées est également plus éle- 
vé. 


Pour les courses d'automne, les 
montants joués au Polo Park en 1933 
étaient de $500,000 comparés à $510,- 
000 en 1934, au Whittier Park $512,- 
x. 000 en 1933 et $550,000 en 1934. 

Les taxes collectées par la provin- 

ce pour ces courses d'automne qui, 
en 1933, se sont montées en 1933 à 

. 822,900 pour le Polo Park et S23,- 
, 400 pour le Whittier Park, ont ét& 
pour 1934 de $23,400 pour le Polo 
, Park et $25,400 pour le 
Park. 
| Notre conseil de Saint-Boniface est 


Regardez votre chapeau 


C'est ce que tout le monde fait. 


Co m p1iè tement 
net{dyé et remis 
à neuf pour 


50c 


Téléphone 
42 361 


QUINTON” S 


Nettoyeurs - Telnturiers - Fourreurs 


TAXE EAGLE 


Tous les voyageurs assurée” 
Autos de 7 et 5 passagers 


_ Téléphone” 202049 


Téléphone 201 467 


Log À se. BOULEVARD DOLLARD 


(Vis-à-vis l'hôpital) 


on A. DESJARDINS 


pompes funèbres et 
Per tt avec dame 


assistante diplômée 
25 ans d'expérience 


Service d'ambulance jour et nuit | 


dé: terreur _ e : d ‘ - 
RE TS te oué een DORE TE Le ne 22 


Whittier | 


très réduit, 


À 


Mobilier Dinette à à 6 pièces 


à la recherche de revenus | nouvesué 
Une plus haute taxe sur les Châämps 
‘de courses ne serait-elle æas une 
source juste et raisonngbfe de reve- 
nus? Présentement, #oût ce que la 
ville touche du Whittier Park pour 
ces deux saiso courses de prin- 
temps et d'automne est une somme 
de $2,000 de taxes, d'après un contrat 
expiré. Outre une taxe plus. élevée, 
la ville de Winnipeg touche $400-par 
jour pour les quatorze jours de cour- 
ses annuelles, Cette question a été bien 
agitée dans le passé, mais rien de 
sérieux n'a été fait. A l'approche des 
Aéctions, il y a une belle occasion 
pour notre conseil, pour notre maire, 
pour nos échevins, de prendre à ce 
sujet une attitude bien définie. 
—<@-4 DD 2—— 


On va dresser la liste électo- 
rale de Saint-Boniface 


8 de 


Conformément à l'article 14 de la 
loi du cens électoral fédéral, M. Hen- 
gi d'Eschambault, ofticiér reviseur de 
la liste électorale pour la division 
de Saint-Boniface, a émis une procla- 
mation annonçant une inscription gé- 
nérale des électeurs qui commgncera 
le lundi 15 octobre et se terminera 
le samedi 20 octobre. Dans la partie 
rurale de la division électorale, l’ins- 
cription pourra 8C jusqu'au 25 
octobre. 


faire 
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L'Université d'Ottawa et le 
Dr L.:D. Collin 


Nous relevons plaisir l'arti- 
cle suivant dans la ‘Chronique heb- 
domadaire de l'Université d'Ottawa” 
que publie le “Droit”: | 

“Les docteur | 
L.-Donat Collin, de St-Boniface, Man. 
se réjouiront sa nomi- 
natioñ au bureau des gouverneurs de 
l'Université du Manitoba. Pour rem-| 
par la mort | 
hinan, le 


avec 


nombreux amis du 


d'apprendre 


plir. une vacance causée 


[du docteur Le ministère 


| Bracken vient de choisir un de nos | 
|compatriotes. Le choix est des plus! 
| heureux. 

La Docteur Collin est né à St-Bo- | 
niface, Man 1] fit s études classi- 
ques lUmivursité d'Ottawa, où il| 
se tailla une réputation hors de pair 
| dans la Societé de Débats français 
IH fut elu d la présidence 
gagna la medaiilé au débat publi(| 
| de 1905 en défendant sa Province | 
| d'origite ét n'çut par son pareil pour | 
|réciter et cramatliscr une pièce | 

Puisque n imnentionons. le débatl| 
public en 1905, (10 Inal), précisons 


[en disant que le sujet de la discussion | 


l'était le suivant : ‘Les Canadiens fran- | 


| soeur 


| M. l'abbé L 
| dans le 


| cätholique, 


| d'âmes 


L 
votre insu. 


Ameublement moderne en noyer orien- 


tal, comprenant buffet, 


table extensible 


et quatre chaises. 


Paiements mensuels 


Meubles, 5e étage 


qais : devraient ils se confiner dans la | suivit, M. l'Aumônier résolut les ques- 


Province de Québec ou coloniser lé 
Nord-Ouest?” Les orateurs étaient 
M. (le chanoine) Raoul Lapointe et 
M. (l'avocat) C.-A. Séguin pour l'af- 
firmative; M. (le docteur) Donat 
Collin et M. (l'avocat) Henri St-Jac- 
ques pour la négative. Le jury, com- 
posé de l'hon. Israël Tarte,-de M. 
l'abbé F.-X. Brunet, (futur évêque 
de Mont-Laurier) de M. l'avocat J.- 
U. Vincent, accorda la palme à l'affir- 
mative et décerna la médaille du 
meilleur orateur à M. Donat Collin. 

Durant sa dernière année à l'Uni- 
versité d'Ottawa, -le Docteur Collin 
était aussi vice-président de la So- 
viété Scientifique que dirigeait le KR. 
P. Alexandre Lajeunesse, O,M.I:. 

En quittant Ottawa, le jeüne Col- 
lin s'inscrivit à la Faculté de Méde- 
cine de l'Université Laval, où il ob- 
tint le titre de Docteur en 1911. 

Pendant deux ans, il fit de l'inter- 
nat dans les hôpitaux de Paris, 
France, et passa toute la période de 
la guerre comme chirurgien à l'hô- 
pital Canadien à Saint-Cloud. Depuis 
la guerre, le Docteur Collin a fait 
un stage d'études en France et un 
autre à Chicago. 

Ainsi ‘préparé, le Docteur Collin 
s'établit dans le Manitoba et devint 
oientôt une personnalité dans la pro- 
fession médicale, Aujourd'hui, il est 
chef du personnel de l'Hôpital de St- 
Boniface. 


Nos plus chaleureuses félicitations 
au nouveau gouverneur de l'Universi- 
té du Manitoba.” x 
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Cercle d'étude Marie-Rose 


Le Cercle d'étude Marie-Rose a re- 
pris ses activités, mercredi dernier, 
le 19 septembre, Un grand nombre 
de dames et de demoiselles ont ré- 
pondu à l'invitation gracieusement 
transmise par la “Liberté”. Notre 
directrice nous souhaita la 
plus cordiale bienvenue, puis rensei- 
gna les nouvelles recrues sur l'idéal 
poursuivi par le cercle. 

Mme E. Gagnon, présidente de l’A- 


| micale des anciennes élèves, présenta 


à l'auditoire notre nouvel aumônier, 
Blais, récemment arrivé 
diocèse. Elle exprima le res- 
la confiance du cercle pour 
S. E. Mgr Yelle, aussi bien 
que la bonne volonté de tous les mem- 
bres à suivre les directions attendues 

M. l'Aumônier nous intéressa par 
sa captivante causerie sur l'Action 
1j nous traça un pro- 
gramme où se mouvront à l'aise tou- 
tes les initiatives. ‘’Vous ne pauvez, 
dit-il, vous désintéresser des oeuvres 


pect et 
l'élu de 


| de | Eglise et demeurer quand méme 
|1le bonnes chrétiennes. 


La plupart 


des organisations catholiques ont été 
| 
| créces 


pour faire 
iustitutions 


contrepoids à des 
semblables mais tueusès 


server la vie divine, ga vous et de la 
sauvegarder chez les autres. Il vous 
faut donc rayonner le bien. Les tra- 
vaux de votfe cercle ne seront pas 
nécessairement à base de sujets reli- 
gieux, mais les idées soulevées à vos 


D 


11 est de votré devoir de con-, 


tions posées. 


La segrétaire du Cercle d'étude ex- 
prima les remerciements de l'assis- 
tance à M. l'abbé Blais, l’assurant que 
ses paroles seraient méditées et que 
ses conseils de guide sûr et éclairé 
porteraient leurs fruits. 

Au troisième mercredj du mois 
d'octobre, la prochaine réunion. Que 
toutes reviennent accompagnées d'a- 
mies. , «4 

Le Secrétaire, 
Marie-Josèphe MAGER, 
0" 4 2 —— 


Cercle Sainte-Elisabeth 


Au prône de dimanche dernier, 
chers lecteurs, Mgr le Curé vous a 
transmis la prière du Cercle Ste- 
Elisabeth qui désire pour ses petits 
protégés, pour les petites filles sur- 
tout, des mañteaux d'hiver, ce qui 
n'exclut pas tous”autres vêtements 
dont on pourrait dispo8er… bien en- 
tendu... Nous nous perméttons de 
réitérer ici cet appel au nom de-la 


charité. Nous le savons, beaucoup | 


débarrassent leurs garde-robes à 
chaque saison en faveur des pauvres. 
Mais d'autres, par contre, conservent 
tout, même l'inutilisable, en vue de 
je ne sais quoi. Croyez-nous, ce n'est 
pas le temps de thésauriser, mais 
bien de nous entr’aider, les besoins se 
manifestent si grands à nos visiteu- 
ses! 


On voudra bien faire parvenir à la 
sacristie ces dons en nature que nous 
sollicitons en vous remerciant d’a- 
vance. 


Dans notre rapport de notre assem- 
blée annuelle, il s'est glissé une omis- 
sion que nous nous hâtons de répa- 
rer en nous excusant auprès de la 
personne intéressée. IH s'agit d'a- 
jouter à la liste de nos conseillères, 
le nom de Mme Mathurin André. 

A. G.-RAYMOND, 


Secrétaire. 
———— 6 4 2 —— 


Cercle Ouvrier Saint-Joseph 


Assemblée mensuelle du 18 septem- 
bre 1934 

Le secrétaire propose une motion 
de sympathies à l'adresse de M. A- 
chille Hogue, qui vient d'être éprouvé 
par le décès de sa soeur. 

M. le Président fait remarquer 4 
l'assistance que notfe pique-nique des 
premiers jours de septembre ne fut 
pas Ye‘ succès espéré à cause de la 
mauvaise température, et expfime 
l'idée des membres de l'exécutif de 
faire un bazar les 28 et 29 septem- 
bre, dans le sous-sol de l'Etole Pro- 
vencher, pour essayer de refaire la 
perte subie, L'assistance vote en fa- 
veur de ce bazar, 

MM: R. Dubreüil et C.-N. Dupas 
sont nommés auditeurs pour vérifier 
les livres du Cercle. 

Les membres du Cercle adoptent 
uhe motion. de félinitations, à.,M. le 
Dr. L.-D. Collin, qui vient d'être nom- 
mé gouverneur à l'Université du Ma- 
nitoba; à la Crémerie de Saint-Boni- 
face, qui vient de remporter les pre- 


+réunions feront leur chermmh même a‘}iers prix pour son beurre à Fexpo- 
Dans la conversation qui |sition de Toronto et à M. Alex, Ber- 


4 
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Dimensions Standard 


qui les intéresse et 


Cet ameublement comprer 
ble, 
ivoire et vert, 
gaisment la rournée. 


quatre chaises de bois choisi, 


ant buffet, ta- 
fini 


vous aidera à commencer 


$5 comptant, balance mensuellement. 


nier qui vient d'être nommé séques- 
tre pour administrer la nouvelle loi 
fédérale d'arrangements entre culti- 
vateurs et créanciers. 

Un don de $25.00 est voté en fa- 
veur de l'oeuvre des Jeunes de St- 
Boniface de l'Abbé E. Lévêque. 

En l'absence de S. E. Mgr Yelle, 
qui devait nous donner la conférence, 
notre Aumônier tit les frais de la 
causerie. 

M. l'abbé Boulet exprime les re- 
grets de Mgr-le Coadjuteur de ne 
pouvoir être en personne avec Îles 
ouvriers ce soir; il est ici de coeur, 
nous assure notre cher ÂAumônier, 
car Mgr Yelle s'intéresse aux ou- 
vriers, à leur bien-être et à tout ce 
les touche. 11 
nous assure qu'il nous donnera une 
causerie après son retour de Rome. 
Mgr E. Yelle, avant son départ, a 
voulu rencontrer l'exécutif à sa der- 
nière assemblée. 11 nous encouragea 
à continuer le bon travail et à suivre 


le chemin tracé par notre mère la 


Sainte Eglise. 
.M. l'Aumônier fait des remarques 
et ôbservations sur notre Cercle Ou- 


vrier et dit que notre organisation | 


ouvrière et catholique est indispen- 
sablé dans St-Bontface, pour promou- 
voir les intérêts des oùvriers. Il par- 
le‘un peu des succès remportés par 
notre bureau de placement Qui a 


réussi à placer plusieurs de nos où. 


vriers et de nos jeunes filles. Il invite 
tous les membres, ouvriers et profes- 
sionnels, à aimer leur Cercle et à ai- 
der leur exécutif autant qu'ils le peu- 
vent, leurs suggestions seront tou- 
jours bien appréciées. 

MM. E. Desautels, les frères Gau- 
vreau, V. Masson et F. Jodoin nous 
divertirent pendant le programme 
récréatif. 

MM. M. Toupin et W. Bonin furent 
les gagnants des prix de notre rafle 
mensuelle. 

Le SECRETAIRE, 

N.B. — Ainsi que mentionné plus 
haut, notre Cercle Ouvrier fera un 
bazar dans le squs-s80l de l'Ecole Pro- 
vencher les veñdrediZ8 et samedi 
29 septembre. Le 29 au soir, aura lieu 
le tirage des prix qui devaient être 
distribués à notre pique-nique. Di- 
Les-le à vos amis et amenez-les avec 
vous afin de faire une succès de ce 
bazar. Que le mot d'ordre soit: Allons 
au bazar du Cercle Ouvrier les 25 
et 29, vendredi et samedi prochain. 
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. Association libérale de 
Saint-Boniface-Nord 


L'assemblée annuelle de 
tion libérale de Saint-Boniface-Nord 
aura lieu à l'hôtel de ville le jeudi 
27 septembre. On élira les officiers 
pour l'année, 

A la réunion de jeudi dernier, M 
L-P. Gagnon, président de l'Associa- 
ton libérale du Grand Winnipeg, a 
accusé le gouvernement Bennett d'a- 


voir fait tout son possible pour ruiner | 


les Chemins de fer Nationaux du Ca- 


nada. Il s'est opposé fortement à la | 


fusion des deux réseaux et a loué les 
efforts faits par le gouvernement 


King pour relever le réseau national, 


l'Associa- | 


SPECIAL 


$1395 


$5.95 95 
eubles, 5e 


ETES-VOUS 


BIEN MIs? 


Faites réparer ou refaçonner vos pardessus ou manteaux de four- 
rure par nos tailleurs experts à des prix très raisonnables. 


Tout travail garanti 


SPECIAL CETTE SEMAINE 
pour hommes et femmes 


PARDESSUS, COMPLETS, MANTEAUX 
.ET COSTUMES 


épongés, passés à la vapeur et pressés 


pour 50c 


ON VA CHERCHER ET ON LIVRE A DOMICILE 


Téléphone 37 061 


DYERS & CLEANERS LIMITED 
TAILLEURS ET FOURREURS 


dJ. Schimnowski, représe ntant français 


Promple attention aux commandes de lg campagne. 
Prix de la ville. 


PETITES NOTES 


“M. et Mme Roger Goulet et leur 
famillè-partiront au début d'octobre 
pour Los Ahgeles, Cal. 
leur résidence. SN 


Mile Valentine Mousseaÿ est partie 


pour un voyage à Montréal et Q 
LL L] LA 
Mlle Lucie Daignauit est de re- 
tour d'un voyage à Banff et New 
Westminster. 


Mme Hervé Blanchette, de Sainte- 
Anne, a passé la fin de semaine 4 
Dauphin, chez M. et Mme Albert 
Montpetit, Elle a aussi été l'invitée 
de M. et Mme A. C. Champagne, de 
Saint-Boniface, au cours de la semai- 
ne dernière. 
L LJ L 
M. Laurent Saurette, de Letellier, 
passe quelques jours chez M. O. Pel- 
letier, rue Deëmeurons. 
... 
Thibault- 
est parti pour un voyage d'un 
| mois à Montréal, 
L L L 
M. et Mine Charles Hollebeke, rue 
Hamel, sont de retour d'un voyage 
de trois mois eù Europe, 


M. Stanislas Phaneuf, de 
ville, 


Nous apprenons avec plaisir que M. 


{ François Chéramy vient de recevoir 
du gouvernement belge 
| grande guerre ave 
| longue présence au front 

| médaille du volontaire de 


sincères félicitations 


la croix de la 
pour sa 
ainsi que la 
guerre. Nos 


palme, 


Mme O. A. Faul recevait vendredi 
à une soirée impromptue, en 
l'honneur du 19e anniversaire de nais- 
sance de sa fille Irène, Un souper- 
buffet fut servi. La table était dé- 
corée au centre d'un gâäleau de féte. 


soir, 


J 


où ils fixeront- 


Etaient présents: Mme A. Pion, Mlles 
Irène Paul, Viola Paul, Juliette Dion- 
ne, Gabrielle Dionne, Doris Pion, Flo- 
re Jacques, MM. Léonard Baker, 
Harry Baker, Gene Prieur, Phil Bro- 
da, Roland Paul, Robert Jacques, Léo 
Jacques, Roger Paul, Bert Carson, 
Albert Paul. 


Mlle Françoise Prendérgast- rece- 
Vra.à déjeuner le 6 octobre en l’hon- 
peur de e nes 

bé : ER 

Mmes N. AE Engène La- 
chance et Georges Beliavance, et M. 
Urgel Gagnon sont de retour d'un 
voyage à Hudson Bay Junction, Sask. 

Mariage Proulx-Beaudet 

Le 18 septembre, à 8 h. 30, dans 
la Cathédrale de Saint-Boniface, a 
été célébré le mariage de Mlle Eliane 
Beaudet, fille de M. et Mme L-P. 
Beaudet, avec M. Lactance Proulx. M. 
l'abbé J. Brunet officiait, 

M. Paul Turcotte, de Transcona, 
touchait l'orgue. 

M. et Mme Proulx sont partis pour 
un voyage à Montréal. A leur retour, 
fs habiteropst à Saint-Boniface. 
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Mineault, Isaac -670, rue Victor, dé- 
décédé je 20 septembre. Funérailles 
à l'église du Sacré-Coeur lé 24 In- 
humation dans Je cimetière Sainte- 
Marie L 

Véry, Bernard 442, rue Vglade, Nor- 
wood, décédé le 19 septembre, a 
l'âgé de 62 ans. 

Nolin, Mme Virginie (née Saint-Ger- 
main) décédée-à-#ThOpitnt De Saint- 
Boniface le, 20 septembre, à l'age 
de 48 afûs. Funérailles à Baudette, 
Minn, le 22 septembre. 

Koulin, Mme Lizzie, décédée au Sa- 
natorium de Saint-Bonifaçe le 20 
septembré, à l'âge de 22 ans, 
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à 
mérité ss sa généreuse “ontth) ;, | Brodeur, présidente 
et le nom dé sa famille est | Pamog de Ste Anne est porte-ben 


né blâme personne pour cette » de énutal 
PR: e jo ne voudrais pas quel: Li Me dimanche, le 14 octo: 
CELA local ep porte la . © | “Saint François a” doné écrit 1a Re- 
pponéabilité. sugar cr 78 us Ro grande re  u-risrs-Orare-en1320, probabie- 
æs battages sont presqué termi- une peurs ere ge Are ment à Florence (grande ville en Ita- 
| nés et lé rendement est ordinaire- Si ser aaer ler der menage nl ë mi-Cueiriin ‘entre Rome ét Mi- 
D sciits Le à triple de e des-Chiènes. Cette retraite, nous l'es. ée 
LES ou le triple de ce quel gong, sers d'un grand profit spiri : Mais, quand fut-élle conf 


| qu'oniattendait. : ms le Pape*. et quels furent ses pre- 
|" Le gouvernement fédéral fait faire re ten va hiérs discipiès? a 
| par non gens des travaux assez con- |: M. le curé Fillon RE 7 


l'sMérables pour endiguer d'Assini-| [€ Courrier de St-Jean- -Raptis "shuie’ ann 2 cu nes AUTRE 

| hoine. Cette fivière aux rives en commencera, Ja semaine prochaine hole chnétitunes leur valeur. L'husolie 
| chanteresses devient parfois dange-|1a publication d'in conrt"réstimé à" petit Pauvre ne ven Fontlier: 1 
reuse au moment de la débâcle, Cet 12 vie de M: le ettté Fillon, le fonda: . d 


alnsliqu'il faut parfois se protéger | teur si zélé et si estimé de cette pa aohieite - Gene. l'apREObAUOS . RON L 


y l ‘sale pour sa nouveile Rêgle. Honorius 
même contre ses meilleurs amis. Les | Tolsse. en . Ji, édifié sur la sainteté de l'auteur 
sont sous la direction de M. re lot sur ses rojets l rouva de vive 

1 Laeroix. SOMERSET PEN se 


voix. Bien plus, comme V'écrit Gré- 
aire IX daus là Bulle Detes:anda de 
1228: “Par une louäble action il em- 
bracsa la Fraternité nouvelle dans 
“es'entrailles de Jésus-Christ, et l'én- 
>urA d'une "vigflante sollicitudé. A 
l'aurore raëme de sa fondation, 1 la 


! | Ledélégné de l'Association d‘Edu- 
| cation fut cette année M. J.-A. Ma-| Le 20 septembre, dans l'église de 
rion, un vétéran des luties scolaires. | Somerset, "4 été” béni le mariage de 
Nous.lui avons fait un aceuei) eha-| Mile Marie-Anne Parent, fille de M. 
leureux et nous espérons que la per-|et Mrie P. Parent, dé Somerset, avec 
teption sera excellente. M. Alëxis Labossière, fils de M. et 
‘Mine Arthur” Labôssière, de Sainit- |: 
Léon. M. l'abtié L. 'Senez offictait. dus RE 
\ La Yhariéé portait une jolie tôuetteé| …… - SAINT-CLAUDE 
‘dé satin blanc, stÿle princesse, garnie ue the 
de pofnt d'esprit. Son voile était nxe| Le: diresteurs den Soctété d'Agrt- 
uné  gerbe de fleurs d'oranger: | °ulturc aüront leur prochaine réunion 
e portait un Magnifique bouquét. | samedi 29 septembre, à 8 h. du 
pars la cérémonie, uñ ‘diner ‘fut | ir. | 
servi à 75 convives au domicile des| Une commande de férine du mou- 
narents du marié. Le souper fut ser- | lin de Treherne ‘sera ‘raite prochaine- 
' Chéz les Patents de la marée nent. Les personnes désirant y par: 
Me: Mme Labossière habiteront près iciper devront se. faire ca 1 0 a- 
Ms Somerset. vant le lundi 8 oétobré. : 
24e — Les termiars" hésirdnt ' sé Seures 
des béliers par l'intermédiaire des 
SAINT-LAURENT “Ram Clubs” devront les commander 
avant le tündi 8 octobre, par l'entre- 
mise du secrétaire de la Société d'A- 
griculture. 
‘ 


art nSoirée d'éducation . 
Régocegnt prochain, le 30 sentem- 
bre, aura lieu à la salle varoissiale à 
[= heures, yne soirée recommandée 
| nar notre Association d'Education. 
| Le représentant de cette assocla- 
tion sera avec nous et distribusra 
les prix et diplômes gagnés par nos 
élèves 11 y aura aussi courte con- 
férenge sur un sujet d'éducation. 
puis un joli progiamme récréati* 
nous est promis par les élèves de l'é 
cole St-Jean-Baptiste-Est, sous la di 
rection. de, Mile Annette Guénette. 
institutrice. C'est entendu, l'en:r‘ 
est gratis. Volei le programme c' 
sera exécuté: 
1." “Mon petit coeur, déc lamatior 
| par Berthe Valcourt.. 
Î 8. La ponime rose,” dialogue par 
| } Rosa-Aimée Sabourin et Léodäs Bou- 


st 
Distribution de prix et dipiô 
+ -— Conférence. 

“Que je suis content d'être un 
homme” par Hector Marion, 

5. “La Sourde,'” sayüète, Floren 
cæ, Sabourin et Rose-Aimée Beau- 
“deite,., . 

++ 6, “Une orpheline,‘ eharson pa: 
Isabelle Marion, orpheline elle-mé- 
a 


Î 


No':e dévoué curé le R. P. Bous- 
ruet, OM. a terminé sa visite de 
aroisse. Le nombre d'âmes est de 
46. T,1ne des meilleures impressions 
le natre curé a été de trouver une si 
rande quantité de: familles nom- 
Jreuges et toutes en parfaite santé, 
En êtfet, uré famille eompte 12 en- 
‘ants vivants; deux,: 11 enfants; 
nq, 10 enfan's; huit, 9 enfants; dix, 
‘x enfants: treize, 7 enfants; treize, 6 
“fan!ts. Ces 02 familles comptent à 
elles seules 405 enfants bien por- 
tants. Chose remarquable, dans cha- 
cune de ses familles, le- père et la 
mère sont encore vivants et jouissent 
d'une bonne santé. Honneur et bon- 
heur à ces familles nombreuses! 

Baptèmes 

ler août—Pierre-Joseph, enfant de 
z famille André Erousse, 

19 2oût-—Maria-Roberta, enfant de 
la furnille Alex. Boyer; parrain et 
marraine, M. Louis Coutu et son é- 
20e. 

21 août- Erile-Célesiin, enfant de 
la famille J. B. Richard; parrain, Fé- 
‘x Chaboyer;, marraine, Françoise 
Richard. 

30 août--Marie- Rose- Irène, enfant 
‘de la famille Patrick Connelly. L'en- 
fant fut tenu sur les fonts baptis- 
maux par son onclè et sa tante, Ubald 
:* Marie-Anne Perreault. 

- #0 août--Mary-Amy-Marjorie, en- 
fant de la famille Michel Clarke; par- 
raiñ, Joseph Lavallée; marraine, Eli- 
DODDS sabeth Loyer. 


Jean DE MOISSAC, 
” Secrétaire-Trésorier. 


SAINT-GEORGES.DE. 
CHATEAUGUAY 


TE 
Mort de M. Alex. Dupont 
Encore une fois la mort a réclamé 
vne victing dans le petit groupe ca- 
thol‘que de Pine Falls. Mais il sem- 
ble que la cruelle faucheuse ne soit 
tas charitable idans le choix de ses 
Victimes, car deux fois dans moins 


7 


purte. 

Après la mère (Mme Marie Du- 
pont), c'est maintenant le second fils 
Alexandre qui nous quittaii, après 
une maladie de près d'un mois. Com- 


«,“L'enfant terrible,” par Lucier 
PAT 

‘8, “Oh! que les hommes sont cu: 
rieux!” par Isabella Marion. 

9. “En attendant le traïn,' co- 
médie. dcteurs: Hector Marion, FJo 
rênce Sabourin et Lucien Bouchard. 

10. ‘’Montez toujours," chanson 
par les élèves. 


|! * 11. Conclusion par M. le euré— 

. © Canada — Une cordiale bienvenue à 

tous les amis de l'enfance, : s! 
Départs 


M} Léo Landez est parti W y : 
quelque temps pour aller enseigner 


simple ‘mal de gorge, des complica- 
tions sont survenues. Après des 
vouffrances atroces, endurées tou- 
jours sans la moindre plainte, M. Du- 
pont est mort le jeudi matin, 13 sep. 
tembre. 

ll a senti venir la mort et était 
prêt à quitter la vie sans regret, s'en 
hllïot comme il disait, rejoindre son 
père et'sa mère, Il est parti en paix 
avec Dieu, puisqu'il avait communié 
et reçu l'Extrême-Onction' deux jours 
avant. : | 

. Autour de sA dépouille mortelle, on 
èn ‘a entendu plusieurs dire: ‘Je ne 
puis pas croire que çà soit vrai, lui | 
loujours si gai, ayant pour tous un 
sourire et un bon mot." 

Le défunt, âgé de'29 ans, était 

bien connu à St-Georges, Pine Falls 
* plusieurs autfes paroisses. 11 laisse 
lans le deuil trois soeurs: Marie- 
‘Anne (Mme E. Beaulieu), Eugénie et 
Marguérite: cinq frères, Louis,  Gé- 
raid, Alfred, Raymond et Lucien. 
’ Le service eut lieu samedi, je 15. 
Le deuil était conduit par son frère 
aicé Louis, qui fit aussi la collecte. 
Les porteurs étaient ses frères, Al- 
fred, Raymond et Lucien, et ses cou- 
sinus, Hermas Dupont, Jos Bouthil- 
lier et Isidore Chèvrefils. 

Un frère, Gérard, parti aux bat- 
tages quelquet _emps auparaynt na 


re Di , Depuis quelques jours, nos enfants 
mn Û D N s. ÿŸ | | sont rentrés nombreux aux ‘écoles. 
L'école. du village est sous la direc- 
tion des RR. Soeurs Franciscaines et 
l'école Simonet à pour institutrice 
Mie Robert. 

Nos fermiers sont toujours fort 
occupés à la coupe du foin, Grâce à 
Dieu, la rêcolt. est assez bonne et 
leur permettra d'envisager sans trop 
W'appréhension l'hivernement de leurs 
Animaux. 


pi\ être averti en temps pour revéhir. 
La “Liberté” prie la famille d'a- 
gréer ses bien vives sympatbies, 


ut. de DE 


_‘lacer sous la puissance ecclésiasti- 
“que” (Sgnificatum est nobis, 21 dé- 
cembre 1221). 
‘1i, Biscipies de la première heure 
Comme'nots l'avons dit, bien des 
fidèles du siècle vécurent avant l'é- 
iablissement du Tiers-Ordre d'après 
lés conseils du séraphique Fondateur 
et devinrent les élémehts des futures 
; ° ainsi se trouve expli- 
la rapidité merveilleuse des 
fondations dès l'année 1221. 


Mais à qui revient l'honneur d'a- 
voir revêtu le premier les livrées de 
la Pénitence? Bien que des historiens |’ 
aïént voulü le contester, cetté gloire, 
selon une tradition constante, appar- 
tiént au Bienheuréux Luchésius de 
. il est du mœns lé pre- 
mier ‘Tertiaire dont l'histoire fasse 
mention. C'était un riche marchend 
converti à! Dieu, qui déjà avait dis- 
tribué aux pauvres la majeure partie |? 
de sa fortune, et qui, de concert avec 
sa femme, la Bienheuretuse Bonadon* 
ha, édifiait là contrée par ses héroi- 
ques vertus. Saint Fränçois, étant ve- 
hu préther en 1221 dans la vallée de 

l'Elsa, Tj avait fait part de son des-|, 
sein de foïder un Ordre pour les. per- 
sonties dÿ monde ét lui avait demandé 
.dé #y éngager, LA proposition fut a- 

grand Coeur, et, dans une 
cérémonie éôuvante, le ontieureux 
Luthésius revétit l'habit cendré, a- 
vec un bon nombre de ses concito- 
yens. Aïnsf se trouva fondée la pre- 
mière Fraternité de la Pénitence dont 


de six mois elle a frappé-à la même |- 


Une vraie semaine de vie collégia- 
le vient de glisser. Rien de saillant, 
rien du tout depuis que le rouleau de 
la Ville ést venu ancrer plis profon- 
dément nos assises. Cinq jours durant, 
le monstreux tripède roulant, lourd 
de quinzé tonhés, x déambulé en long 
et’ en làärge sûr notre couùr.de récréa- 
tion pour niveler et durcir le terrain 


mencée par ce que l'on croyait un |: 


La gent. estudiantise projette de |" 
J'employer aux examens pour aplanir 
les innocentes difficultés des profes- 
seurs, Trois braves pour l'idée! 

Ephémérides 

Une séance récréative organisée 
par le PF, J. Beaupré, dimanche soir. 
Cinéma, musique, chants, déclama- 
tions, rien n'est omis à la tradition- 
nelle séance de famille, Et une séance 


tages quelque temps auparavant n'a 


dans l'Est du Oanada fait es- 


_pérer que celle-ci saura égale- so 
ment intéresser notre popula- 


tion catholique à l'apostolat 
missionnaire. 


Les prochains numéros du 


journal vous donneront le dé- . 
tail. du projet, Le fait que la 
plüpart de nos évêques mis-. 
sionnaires sont attendus lais- 


:se entrevoir déjà l’envergure 


de cette organisation. ROUE 
‘— Préparez-vous y — 


(Bi. ri 


yens”. 
coeur est à l'aise. 


Quinze chanceux 


face. 


NORTH-BAY re 


David A. Croll, 


l'Ontario. 


aux cérémonies, , 


Sound, 


C'est peut-être épais, mais le 


Lundi, reprise du travail ordinaire, 
Les retardataires se rendent enfin: 
Ayotte et Labossière arrivent de vo- 
yage, Lout fringants. 

Prenons-en., pour notre rhume! Des 
exemples, des images tout simple- 
ment, ces Anciens. Souvent, leur Co- 
mité se réunit; pas de bruit cepen+ 
dant: tous sont sages et travaillent 
fort. Attendez, et vous verrez ce qui 
sortira de cette boîte secrète! 


x seulement pour 
écouter les cours pédagogiques du 
P, Bourque. Toute l'onction de ses 
meilleurs jours, il la synthétise dans 
des leçons réservées aux Philos. Oui! 
les gourmands qui gobent tout, même 
Mgr Mélansoh, de passage à St-Boni- 


Ce prix est pour le Manitobé et ls 
‘1 Saskatchewan. Pour l'Alberta, il y « 
une différence de 5 sous de plus. 


se nn su. 


Nos visiteurs ne sont pas si mal 
cotés, hein? Le prochain visiteur or- 
ficiel sera le nouveau Président de 
l'Université, M. Sith, que nous ‘t- 


tendons avec grandé impatience. 
— 2-22 — 


L'hôpital Dionne a été 
inauguré 


James MR Re Le. 


1019, EDIFICE GRAIN EXCHANGE, WINNIFFG 


Prix déchargé!'à Fort William ou Port Arthur “*. 
Pour la semaine finissant le 23 septembre 1934 


Mardi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi Lundi 


TEL, 99 45 


L'inauguration 
officielle de l'hôpital Dafoe, où les 
cinq jumelles Divonne vivront la pé- 
riode critique de leur tendre enfance 
a eu lieu vendredi après-midi, à 2 
heures, sous la présidence de l'hon. 
ministre” du biep- 
être et des affaires municipales de 


Mgr H.-T.-P. Ryan, 
Pembroke, a officté à une bénédic- 
tion de ce nouvel immeuble. Le Dr 
Allen Brown et le Dr W.-A. Dafoe, 
tous deux de Toronto, ont -pris part 
de méme que M. 
l'héo. Légauit, député libéral à l'As- 
semblée législative d'Ontario et M. 
T. Armstrong, député 


M6% 143% 
1% 130% 


ee 


Les petites Dionne ont maintenant 
110 jours d'existence et continuent 
d'augmenter de poids: 
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Jacques: est- 
un autré che: 
-— Sans doute, monsieur, depuis 
‘ fuelgne temps il vient toujours par 
min du roi.et meilleur pour les pié-| ‘ de” 
: vous ‘le reéncontrerez à trois Ir ceux » 
quarts de lieue @'ici. ï re 
À tracé, on ne pouvait #ÿ -Fosé du Soir, partant| - Pourrriez-vous mp dire, ajouta | Dr: sen. : 
: ques et Wagontaga s'y #ür lequel mijotait le|Jacques, #il se trouve des. Hébert |tent si saufs qu'ils placent St 
r_ mc, + r t, mais abrès avoir tfran-|tement aux premiers établissemeñts vieille haridelle, naguère | parmi les habitants de cette nouvelle |fiance entière sur cè remêde spééff. 
j æ pont fixés à quelques | vais, el que lé Pére veut donfér 4 lieues à peu |Acadièns. :|supertie cavale qui avait échappé aux | comnianeé?.… Le que, avec la certitude qu'il acconi- 7, 
| œriles bords de la ges bonnes gens je service an ie t de!  --Des Hébert! monsjeur, oh! i|plira tout ce qui est annoncé par 
Magtréal; peut-être r tous uni jeu, leur offrir de ne:pas apercevoir, m détectait | n'en manque pas. D'abord, mon mari|mahufacturiers. Si-vous n'avez pas" 2 
vos. . L e à .. | les secours spirityels, tes préparer Qu | ÿ , “parta- l'est ui Hébert. Thomas, fils de Tho-|encoreé appris la valeur de ce remé* à 
, Her Puis-je savoir 509 mom, , d'coup qui vient de 1e ffagper. | à mp et en mirant|mas ét petit-fils du grand Thomas. |de quand il ést à votre portée, pro”! 
ter C'est le Père de la Brosse. a in de, ces quatre jouts, RS 1 s 5 j | puis, j'avons un cousin, qui est not'|curez-vous-en aujourd'hut et y or Na 
æ Le Père de la Brosse! s'écria ‘passait auprès: voilà quet était | cinquième vaisit, Paul dit le Cour-|convaineus. MORE 
EE  S a 
i \ 5; vateur est le séquestre. officiel pour a fait une proposition, mais que ies| qui suivent l'ouverttre de la session k 
LA LOI D'ARRANGEMENT ENTRE a a ee sr Dr étaler Mit eppiorvé Sue | enventé, . 
v_ } pages 51 re . | Loi de faillite. proposition, la Commission, à 18 re-|  fntérét sur les prêts 
LE UTW ATEURS ET CREANCIERS (3) Le gouverneur en son consefl quête écrite d'un créancier ou du| 17: (1) Nonobstant les dispositions 


peut nommer une pérsofné pour ag 
comme séquestré officiel sous le ré- 
Eime de la présente loi, y compris le 
titulaire de toute autre chafge, fé- 
déralke ou provinciale, et le titulaire 
de celte charge, fonobstant les dis- 
positions d'un autre statut ou loi, est 
ten d'exercèr les ‘fonctions et attri- 
butions du séquestre officiel. 

(4) Le séquestre officiel, s'il s'agit 
d'une- cession ou pétition par un cul- 
tivateur, ge les fonctions et LE 
tributi séquestre offic r- 
dien à Sols pere pañ la de 


de tout æutre statut _ou lof, lorsqu'un 
! de : " [taux d'intérêt de plus dë sept pour 
cent est stipulé dans tout contrat 
d'hypothèque sur tout irrimeuble n°: 
gricole, si une personne tenue de pa- 
Yer l'hÿpôthèque offre où paie, à la 
personne uyant droit de recevoir l'ar- 
gent, le montant aû sur cètte nypo: 
‘thèque et l'intérêt jusqu'à l'échéance, 
lplus troif: mois d'intérêt. supplémen- 
taire au lieu U'avis, nul intérêt n'est, 
après l'expiration de li période de 
‘trois mois susdite, exigible, payable 
ou recouvrable à l'égard de ladite 
hypothèque à un taux extédant cifñq 
‘pour cerit par année. 
‘(2) Les dispositions du présent 
article s'appliquent dans le cas de 
toute hypothèque jusqu'ici ou désor- 
mais consentie, et que la somme du 
principal soit ou non due et échue à 
l'époque où cette, offre ou ce paie- 


Grâce à cette loi fédérale adoptée à la dernière session, 
- chaque province peut sanetionner un concordat du 
3" cultivateur débiteur avec ses créanciers-—La Com- 


mission peut même imposer un concordat 


Nous conseillons à nos lecteurs de 
lire avec attentioh ce texte de loi des 
compordats. Livest- d'une extrême im- 
Pfflance, car cette loi supplée.à des 

. déficiences considérables des lois pro- 
wpeiaies. 


sin résumé loi. dit ce qui suif: 
Us: cultivateur incapable de faire ses 
pigments peut, demander un concor- 
dat, Cette demande est remise à un 
séquestre officiel qui . convoque une. 
agsemblé. des créançiers, 
sig cultivateur peut demander pro- 
lqagation de délai, um compromis. 
Dèg Qué’ 14 demiande ent fäite entre 
les mains du séquestre, toutes les au- 
tes poursuites pour recouvrement. de 
detje ou pour prise en faillite sont 
automatiquement suspendues pour 
deux mois, L _. |sition de concordat, une prorogation 
,La Commission est constituée d'un | de délai ou up projet de traité par un 
* fnge de la Cour supérieure, d'un re-| cultivateur, sous l'empire de la pré- 


servations faites de la part des in- 
Ë 5 F « 
; (5) Si la proposition formulée par 
da commission est approuvée par les 
créanciers et le débiteur, elle doit 
être déposée à la Cour ,et elle devient 
obligatoire pour le débiteur et tous 
les créanciers. Le 
(6) Si les créanciers ou le débiteur 
Fe 141 : Vel refusent d'approuver la proposition 
faillite, el les assemblées, des créän-|somme qui excède #08 évaluation. u: |'ainsi formulée, la commission peut 
ciers doivent avoir, lieu à So bureau, .9. Les paragrapties trois et cin9|néanmoiris sanctionner cette proposi- 
4. Les, dispositions de li Loi de|de l'erticle seize de la Loi de failite| tion, soit telle que formulée, soit telle 
faillite relatives à la publication dahs|n, s'appliquent pas s'il s'agit d'unel'que modifiéé par la commission; en 
un jcurnal ne s'appliquent pas Hf$-| proposition de concordat faite a: l'pareil cas, la Cour doit l'approuver, 
qu'il s’agit d'une ession où pétition, | un cultivateur où d'unk"-prürogatiôh| et 1a proposition devient alors dbli- 
ot les dispositions de ladite 101 0bli-| de délai où d’un ‘projet dé traité qu'il. æatoir, pour tous les créanciers et le 
LE ‘débiteur, ‘côfnme dutis lé cas d'une 


geant les Pa 27 officiels de gar-|demände.  ‘ vi 
proposition régulièrement acceptée | ment ‘est fait. ga 


4 
der en ljasse, la du Canada | 10. Lorsque la Cour’ a approuvé nel 
re s'açrliquent pas dans le cas des | proposition ou lorsqirune proposition] bar iés créanciérs et apprüuvéé par| d8. Le présente Joi, à l'exception 
suquest es officielÿ nommés sous le|, été formulée et sanctionnée par La la Couùf. | de l'article dix-sept n'entrera en vi- 
régime ‘e la présénte foi. 7 [eommission, âinsi qu'il est ci-après 0m Toute ulis our fier lgueur dans'une province qu'après que 
prévu, la Côur peut ordonner au cul-! Une proposition doit être connue de le gouverneur en son conseil l'aura 
la commission entière, et la décision | Protlarée en vigueur dans cette pro- 


#. (1) Dans le cas de toute ces- 
sion, péiition ou proposition, dans |tivateur de souscrire toute hypothé 

que, transport ou autre document né- de la majorité est censée celle de la vince; mais l'article dix-sept entrera 

commission, EL, ! ‘ [en vigueur lors de la sanction de Ja 


qu'il y a de mieux ser le marché: " 


t > 


La 

(e) ‘'distrtet” signifie un ‘district 
judiciaire d'une province à laquelle 
la présente loi s'applique; 

(f) “cultivateur” signifie une per- 
sonne dont la profession principale 
consiste dans la culture ou le labou- 
rage du sol; à 

£) ‘“mortgage” comprend une hy- 
pothèque et aussi un contrat de ven- 
te avec äroit de réméré; 

Chap. 58. Arr. entre cultivateurs 
et créanciers, 25-25 Geo, Ÿ. L 

h) ‘‘séquestre officier” signifie ur 
séquestre officiel nommé sous le ré- 
gime de la présente loi; | 

j) “pétition” signifie .upe. pétition 
en matière de faillite contre un cul- 
tivateur ; ‘ 

. à) “proposition” signifie une propo- 


(Spéciale). 

“Je souffrai- L'.e dotleur au do 
qui îmé faisait soufirit Elus ou moin 
dépuis Un an”, écrit M. John T. M: | 
jor, citoyen ji‘ 1 connu ét respecté" 
de Cap la-fca:, Fiehmond, N# 
“Elles m'ont certainement rétabli 8!" \ 
jé crois qu'elles sont les meilleures * 
sur le maréhé." : FANS 

Les pilules. Dodd: pour Jes,.Reins 
ont soulagé les maux de reins au 
Canada depuis entviron un dermiisibi!”, 
clé. Elles ont procuré du soulagement 
‘dans, bien des ças où tout autre ré + 
mède avait failll. Les pilules Dodf der 
purifient le sang, et un sang pur fui , ! 
circule dans tout” l'organisme porte ‘°1) 
avec Ilüi regain de vigueuret d'é- F 
nergie. Les pilules Dodd sont un ex"! 
cellent tonique. Voiei le moment op :: 
portun d'en faire l'essai. rt 


MENT ï ou 


gccordant une garantie nouvelle d'ube! 


la. province de Québec, la Cour su- 
vérieure du district judiciaire où ré-| cessaire pour rendre effective la pro-| 


ntant des eultfvateurs débiteurs, | sente ot. - ere fie 1 cultivateur et, dans les autres | position. er e.| présénte loi. ) ve sixf 
En c { neters. | (2 À moins qu’il ne soit autrement | Provifices, la Gour de. comté ou de| 11 (1)Dès le dépôt d' roposi-| 18) Xe, conmmiaNnR. JO APENT 09 Le — 022 ——— L'art de faire le thé ; 
et. d'un représentant, des créa (Dpè dépôt d'une proposi-!| Loposition sur la capacité présente |: d pones ) 
Getje commission peut imposer un |Prévu ou que le contexte n'exige une | istrict possède une juridiction exclu-| {un entre les mairs du séquestre of-] + : | -Crème glacée faite à la se MATE 


6 et’ future du débiteur de s'acquitter || : v 
conçordat si les parties intéressées | interprétation différente, les expres- sive en matière de faillite sous réser- ficiel, nul créancier, garanti ou nur, Drûss | de qui maison Aucun breuvage dans l'univers 


des obligations prescrites et sur la 4 2 


| ne peuvent s'entendre, et même s1|sions conterues dans la présente lot|ve d'appel, tel que prévu à l'article |." secours contre les biens où ia Miss n'est Aussi populaire que le thé. 1 x 

à aengend ho: ve: #72 pâs le Æghe la même signification que dans la | Cent sofxante-quatorze de la Loi de Coins d'un débiteur, et il ne peut j'aieur progucuys. de 14. fesmse. Beaucoup de ménagères. s'imagi- eut. employé dans presée tous "en | 18 

cordat que la Cômimission fmpose. | Loi de faillite, et la présente To doit faillite. + lstituér où! ééntiter dé procédures |: (9). La commission peut décliner | sent que la préparation de la crème |PAÿys civilisés. Cétte boisson 7 À ma 

à Voter te texte de Ja 101: sie se lire et s'interpréter comime for- (2) Le juge de la -Cour supérieure, | jus L régime de là Loi dé ‘réitiite, fe. formuler une proposition lors-|; j3 glace exige beaucoup de temps et P non seulement rafi et fl gs 
4 ‘  ; 4(Sanctionnée le.3 juilidt 1934) upe seule loi.avéc la Lot de fatt-|flé.la Cour de comté ou de district{\i action, exécutiof ou autres pro- qu'elle croit ne pouvoir le faire eh |4e travail, mais les spécialistes de la | l'esprit et le corps, mais sert anse 


exerce, les pouvoirs attribués au re- 

gistraire ainsi qu'il est prévu à l'ar- 

ticle cent cinquante-neuf de la 

de faillite, | 

, (3) Le protonotaire de la Cour su- 
rieure et le greffier de la Cour de 

comté ou de district exercent tous 

les devoirs du registraire, à l'excep- 

tion, de ses devoirs judiciaires. 


ite, mais elle a pleine vigueur et ef- 
fet nonobstant les dispositions conte- 
rues dans la Loi de faillite; et les-dis- 
positions de la Loi de faillite et les 
règles de faillite, sauf les stipulations 
contraires de la présente loi, s'appli- 
quent mutatis. mutandis lorsqu'il s'a- 
git de procédures inétituées sous l'em- 
pire de la présente loi, y, compris les 
assemblées de créanciers.  ‘ 


j 


toute équité et justice envers le dé- 
biteur ou les créantiers, 

, (10) Pour les fins de l'exécution de 
ges attributions et fonctions prévues 
par la présente loi, une commission 
possède les pouvoirs d'un commissai- 
re nommé sous le régime de la Loi 
des enquêtes. | | 

| 13. Le gouverneur en son conseil 
peut aussi fiommer un registraire et 
‘tous aütrés fonctionnaires requis pour 
aider la commission; ces fonctionnai- 
‘res restent en fonctions durant bon 
plaisir et reçoivent la rémunération 
que le gouvernement en son conseil 
peut prescrire. , 

14. Dans toutes les procédures ins- 
tituées sous le régime de la présente 
loi, le séquestre officiel, gärdien ou 
syndic peut comparaître en personne 
et être entendu par la Cour ou la 


Considéraat Qu'en, vue de l'état pré- 
caire de F ruiture, plustegrs cuiti- 
vateurs sant incapables de régler pré- 
æntement leurs defteg; et considé- 
rant qu'il est essentiel dans flintére: 
du Dominion de retenir sux leurs ter- 
tes. Kous, les cultivaleurs À Lire. de 
producteurs. effectifs et qu'à cette tin 
il eat, pécegsaire de. procurer des mp-| 
yens en ,yerty, desquels ds çampro- , père ss +, 2 P0MPSIR 
mis -ou [ s peuvent étre| (#) Chaque fois que les affaires], 6. a) Un cultivateur incapabie de 
conclus CEST. dettes des cui- |'d'un cultivateur ont été arrangées au remplir ses obligations à leur échéan- | ie brorog, le délai aux fins de toutes 
tvateurs qut sont incapables de pa-|moyen d'une proposition approuvée} ‘e peut faire une proposition de con- l‘océqures relatives à la proposition, 
er: A ces causes, Sa Majesté, sur|par la cour où sanctionnée par la] COrdat, défiandér une prôrogation de |‘ (2) Dès le dépôt d'une proposition, 
Vavis et du consentement. du Sépat| commission, tel que ci-après prévu, | délai or un projet de traité, soit | je biens du débiteur sont censés sous 
el de.la Chambre des Communes au|la Partie 1 de’ la Lei de faillite, no-{ Avant. soit afrès qü'uïie cession à | autorité de la Cour en attendant le 
Canada, décrète: : nobstant l'article sept de ladite loi, | été fâité. RER | . [règlement définitif de toutes procé- 
+ L La présenté loi peut être: citée! s'applique désormais à ce çuitivateur,| (2) Cette proposition dôit être dé-| iures relatives À la proposition, et la 

squs le Utre: Loi d'arrangement en-|:nais seul,le défaut, par ce gyltiva- posée entre les mains du séquestré |, peut rendre Yordonnance qu'el- 

= tre cultivatrers +4 créanciers, 1984. | teur, d'exécuter le eonditiqns de 14} 0ffelel, qui doit immédiatement con- |}. juge nécessaire à la sauvegarde 
* à Disposition pur la fuillite ef proposition est çensé un acte de faif:| Voquer une Assemblée des léréaniciers de ces biens. : é 

} nm 


: si de pe gs lequel les uen AU 
la Réfrigéralion du Miristère fédéral | rencontrent US 0nprit : W'ONUE + FR 
dn l'Agrieuftre Ce mr dÈ ceu|et de compréhension. * 
avis. Rien n'est plus facile que de 
faire le mélatige des ingrédients qui 
entrent dans la composition de ta crè- 
me glacée, ét i l'on emploie les bon- 
nés propôrtiofs dé glace ét de sel, 
il suffit d'une quinzaine de minutes 
pour compléter le procédé de congé- 
lation. Ce procédé est important; 
e'ést lui qui dorine à la crème le ‘eorps 
ét la texturé recherchées, et. qui, fend 
la crème plus ou moins appétissante. 
Voici une recette pour la crème 
glacée aux amandes:—Prenez 1 cho- 
pine de crème, 2 cuillerées à thé de 
vanille, un tiers de tasse de sucre et 
une demi-tsasse d'amandes hachées. 
Ajoutez la vanille et le suere à ‘a 
crème. Faites eongeler. Lorsque la 


cédures pour le recouVrement d'une 
detté ‘proûuvable en matière de fail- 
lite, hi le recouvrement d'arie garan- 
tie sans la permission de‘la cour et 
Aux conditions que cette dernière peut 
imposer; toutefois, I sursis de procé- 
dures prévu’ aux ‘présentés he saurait 
être effectif pour plus de soixante 
jours à compter de la date du dépôt 
de la proposition entre les mains du 
‘séquestre officiel, À moins que la Cour 


Division de l'Industrie Laitière et de 


Si les directions suivantes (fournies ; 
Par le “Thé Salade”) sont suivies... 
chaque tasse vous donnera cette #8, "1! 
veur délicieuse qui rend le thé si + 
gréabile. : frise gr si PEUR 
‘lo Employéz un thé-de.qualité. + , 
20 Employez toujouts de, l'est 
fraîche 
30 Employez une théière en terre. Va. 
Ebouillantez la théière pour le re 
dre chaude, mettez upe cuillerée. à thé 
de thé pour chaque tasse désirée. @6+ !;, … 
“une en plus pour la théière, Ajouté#", 
de l'eau fraiche bouille, Laissez 1/4 
fuser pendant cinq minutes ef bras | 
sez légèrement avant de servir. LE 54 
Le thé fait d'après ces directions, /!! 


" 


re 


mn 


bé, 
/ 


sit 


ra parfumé, délicieux et entiérel 
linsolvabilité {lite Toutefois, ce défaut ne zer€ et exercer les attributions et fone- Coneiesieus prouesse. . commission. à crème est presque eongelée ajoutez! ne RL 
2. (1) Dans fa présente loi, à moins | pas Es _ pu ce rtiesé 2 mea AT 4 sn de faillite Rega "de bin ne “ Mie saprhedie nomgs gp so les gg 1 #ranane +" 
le contexte n'exige ou n'implique | l'avis de cour, ledit acte € Û 1 syndic dans e , . - | donnent un goût exquis crèm : à : x 1 
mn pen ns l'A des causés Indépendante de 1a ire proposition de cbficerdat, d'üne|. . ER oo es de seil peut établir des règles et règie- | glacée, suriout à la crème au choco- Encouragez les annonceurs, 
POPARON 4 monige ec mrcnnmue [QUE 8 Ge Culivaleur nn ag srge de QUO CU ROM), Li dans touts province une com- | "*nts régissant la grosédure à suivre Link. 06:44. eng : d'A OUR. de la Liberté rs 
na) “cession” siguifie une cession | 3. (1) Le gouverneur en*son con- |de traité. dans le cas d'une cession, pétition ou Er ot 


mission de revision qui exerce dans 
cette province la juridiction ci-après 
prévue. 


faite par un cultivateur em exécutiôn | seil peut x mamer js ôu plukieurs 7. Une proposition peut preserire 
de là Lai de faillite; : séquestres officiels chaque com-|Un eompromis, ure provogetin de 
, bi. “commission” signifie une côm- |L6 ou ffistfict où pour un nombre de délai où un projet de traité concer- 
, Miasion de revision établie sous le | comtés ou districts d'une province 1 une dette envers un créancier 
‘régime de la présente loi; |laquelle s'applique la présente loi, | Saranti ou concernant une detié én- 


proposition, y. compris l'annonce à 
faire dans chaque cas, et la procédure 
à suivre concernant l'exercice de la 
juridiction de la commission et pour | 
rendre exécutoires les dispositions de 


(2) Une commission doit se compo- 1068 Elév t re 
ser d'un commissaire en chef et de C. | eurs 


deux commissaires qui sont nommés 


: L - à FO Lis 2) Tout syndic agissant comme Tous ces: élévateurs. sont .Îd propriété des fermiers de la FL 
cer garanti | comté qu distriet où réside le culti : GR LL { c ous ces clévateur L À ; " 
7 — 08 à _ quis, Qu PE NoeN CUS propition CES [tel en vestu de ls présente loi est Saskatchewan et sont administrés par eux d'après des prin-4 DA 
, formée M Sanctiontée par le Com-|. (9) Ie en chef dit l'assujetti à la surveillance du surin- cipes coopératifs. Leür capacité est d'environ 26'millions dé À 
fa mission" de révision, tel que t-apres | étré un, juge de la Cour de la ‘pro- | tendant des faillites que peut déter- bts: : ; ba 
pré de vince investie par la Loi de faillite | miner le gouverneur en son conseil. j x A 
ECS 8 Lorsqu'une proposition se. rap-|de ALES ofiginaire où d'ap-| 16 (1) Le ministre des finances .est | Ces élévateurs servent les fermiers de la Saskatchewan... à 
ipote aux droits d'un créancier ga-|pel ei Wiatire dé fafllite, et un com | chargé de J'administration de la pré- Ft ils les servent hien, comme le prouve le fait que chagdé: +4 
JYranti ou d'une personne qui a acquis | missaire ést nommé représentant | sente loi, et les frais nécessaires pour année; un plus grand nombre de fermiers envoicnt leur. grain: h: 4 
des biens metbles où inmeubles sous des créanciers, et l'autre commissai- cette laliministration sont payables à à leur propre compagnie. wir 
| | réserve du droit de réméré, ce éréan-|re est nommé représentant des dé-| même tous deniers non affectés du , … L LE 
|.'e où cette péésonné poût ébaluer| Hours | sonde de roven sonestiéi. Avez-vous essayé le sérvice de vos Elévateurs du Pool24, 
lis sarentie, et il n'a le droit de voter |‘ (4) ame fs qu'un séquéstre |. (2) Le ministre doit, à l'expiration é NS. bal 
|oÿ'> l'égard du soide de'se réciama- | officier *qu'ui cultivateur | de l'année financière, préparer up askatchew P , 
‘ | :iogn Miduélion faite" du ’mibniait de _— rapport des dépenses effectuées . et S k ai s. oo! ! 
::: éréluation; toutefois, là Coùr ne] Mother Graves Worm Extermina- }des-drocédures instituées sous le ré- j d ee 5 
4 doii approuvèr aucuhe Proposition |ter. expülserz les vers du sysfème |gime de la présente loi,:et doit le Elevators Limite 1 F4 
, di presc-ivant le péiement à ce Créan-|sans causer de mal à l'enfant, car son | présenter immédiatement su parle-| ‘ CO : REGIN,. 
4 L. 0. CROTHÉ, Limitée, ideune et indépendane. cier caranti ou à cette personne, par| action, tout en étañl très efficacé, est | ment ou, si le parlement m'est pas || BORESECHRY : RICE 
LT . suite ° à 
E . PES FAR, de Toute a | modéEEe |. à alors en session, dans les quinze jours | ]l_ hs EE 
; ; mt mr 


©) “cour” signifie la cour ayant | seton qu'il peut le juger nécessaire ou 
fridiction sus l'empire de la présen-|OPportum.  , : ! : 

te loi; | tj sh agi d'une cession où 
4) “eréancier” Comprend un Gréan-| pétilion, Un équestre officiel du 


veïs upe personne, qui à acquis des 
biens meubles ou immeubles sous ré- 
|serve du droit de réméré; inais, en 
|ce cas, l'assénifiment du éréanéier £a- 
ranti où de ladite persofnic est 


per le gouverneur en son conseil; ils 
restent en fonctions durant .bon plai- 
sir et reçoivent la rémunération que 
lé gouvérus 


€ 


jar en Son cohseil peut 


ST CE a ed Dh Rp 2 D 1 4 0 À m2 ne mn prints hlil riptntiinsidinishingn estidiinr 


la présente loi, et il peut établir un 
tarif de droits à acquitter en pareil 
Cas, y compris la rémunération du 
syndic. 
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. Sesse si nos voulons la sauver! Tel 
2 é'£ Le notif généreux de sa décision 
' Le Club Sportif l'en re- 
Bercie sincèrement 
# A l'assemblée de diranche, le co- 
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. U4 radio usagé au pius haui 
*ONTAINE & OOMPAGNIE 


405, ave frevencher ‘rét. 201 425 
hcnhrau r't414420 KAuIO 
bersonne d'expérience (célibalaire) 


récuamen, à S:-Bonirae: , pneu | 
ét chanare à air de tiardiey-Lavid- 
fou. ‘retepnoner à 201 423. 


pour 
Haint-Lazure, qui dessert un Lersi- 
toure uë zU uuues auour. LA beur- 
férie ei là bvouique de M. Eugene 
Jouilard emplouut une vig.sine 
d'hommes à | année. Les staiivus ce | 
Wuoy, Vicwr, Walis-iew, ‘11ea, | 
Ste-madeleine 1ont leurs atiaires ici | 
Aussi bonne bâtisse de 22x30, phar- | 
macie à vendre à prix raisutiianue | 
t- accommoder . le méde- 


St-Norbert 1 
! A louer | 


D ioccmnt de 2 3 chambres où f 
plus, sur le grand chemin, en 
face des Soeurs de la Miséri- 


S'adresser au Ne #4, St-Nor- 
bert où téléphonez à 29 280. É 


* Café WALDORF 
RESTAURANT FRANCAIS 
544, rue Main 


“nt ouvert à tous ceux qui aiment la 
Nous offrons aux 
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Mais avant de procéder à la con- 


re inscrire sur la liste électorale. 

Ces avis devront spécifier où se 
fait l'inscription, par qui et dans 
quelle limite de temps elle devra être 
faite. 

Chaque maître de poste devra tenir 
ces avis affichés dans le bureau du- 
rant tout le temps de l'inscription, à 
défaut de quoi il est sujet à destitu- 
tion. 


fl 


n'existent de façon contimue et ne 
peuvent plus être modifiées, si ce 
n'est à la période fixée entre le 19 
mai et le ler juillet. de chaque an- 


Chage année, à partir de 1935, au- 
ra lieu une revision des listes électo- 
rale: Elle se fera du 15 mai au ler 
juiliet. 

Droit de vote 

Tout individu, du sexe masculin où 
féminin, a le droit d'être instrit com- 
me électeur sur la liste électorale: 


b) S'il est sujet britannique de 
naissance où par naturalisation; 

c) S'il a résidé 2rdinairement au 
Canada pendant au moins douze 
mois, et dans le district électoral où 
il sollicite l'inscription comme élec- 
teur pendant trois mois de cette pé- 
riode, immédiatement avant la date 
de sa dernnde d'inscription. 

Un électeur ne peut être inscrit 
que pour l'arrondissement de scrutin 
où il réside au moment de la prépara- 
tion de la liste électorale. 


Mme L-H, Fournier et Mile Four- 
nier sont parties pour un séjour pro- 
longé à Montréal. 

—— À 2 DD-2——— 


La pluie arrête les battages 


De la neige, du verglas, de la pluie: 
l'Ouest a eu tout cela depuis quel- 
ques jours. Dans l'Alberta et la Sas- 
katchewan, des poteaux de télégra- 


0 
WINNIPEG - de notre sentiment natio- 


nal, en notre impuissance à constituer 


cette chos& que tout nous commande, 
dans l'ordre économique, une solida- 
rité française. Aux tares du colonia- 
lisme, il faut joindre, dans l'âme des 
fils de l'ouvrier, les déformntions du 
prolétariat actuel, En moins d'une 
génération, des terriens et des fils 
de terriens, transplantés à la ville ou 
devenus employés ailleurs des gran- 
des manufactures; en sont venus à 
croire qu'ils existent pour former le 
prolétariat et déménager d'un quar- 


phe nt été jetés à terre. Au Mani-liier à l'autre des grandes villes. Nous 


toba, on a eu surtout une pluie persis- | 
tante, très appréciée en certains en- 
droits. Mais les routes sont .impraîi- 
cables et les battages forcément re- 
mis pour une semaine. 


CELUI QUI PEUT 
SAUVER NOTRE 
_PETIT PEUPLE 


C'est '« maître d’école, ex- 
pose l'abbé Lionel Groulx, 


Montréal | 


MONTREAL Quelqu'un peut en- 
core sauver notre petit peuple, lui re- 
construire une âme française, un 
idéal national: le maître. 

M. l'abbé Lionel Grouilx, profes- 
seur d'histoire du Canada à l'Uni- 
versité de Montréal et ‘ardent pa- 
triote, faisait cette déclaration de- 
vant des centaines de maitres, reli- 
gieux et laïiquès, 
torium de l'école du Plateau Sa con- 
férence avait pour titre: l'Education 
nationale à l'école, et se rattachait 
indirectement auxjournées anticom- 
munistes ; 

.Un petit Canadien français 

Pour être digne de son rôle, 
ü, le maitre doit: constamment avoir 
à l'esprit cette pensée: ‘l'enfant que 
j'ai à élever, c'est un petit Canadien 
français”. 1l faut lui enseigner n°08 
droits, ses devoirs et mème ses déti- 
ciences pour les corriger. Même à de 
jeunes enfants, il 
le Canadien français, c'est d'abord 
en Son pays un monsSeur qui es! 
chez soi, que sa race n'a pas été créée 
"1 mise au monde 
le serviteurs 


rour être une r?ce 


qu'i ne doit p2s endu- 


rer quon ne lui par sa lanjue 
m'où on le voudra bien 

Le conférencier suggire plus loin, 
en passant, de faire voir aux e7- 


fants sur une carie de géographie 
nos petits ilats de vie francaise düns 
‘a grande mer angio-arnéricaine 
: Colouiakisme , 
Parlast de notre esprit colonialiste, 


M. Groulx dit: “L'esprit de vaineu 


chez bous se révèle en. l'anémique 


RE 


dans une conférence | 


faut répéter que |Piine, aux mêmes ins 


assistons à ce triste spectacle: l'im- 
migrant d'hier, pauvre, est devenu 
l'employeur de petites Canadiennes 
françaises, des filles des pionniers de 
ce pays. Je vous reproche, à vous et à 
vos parents, de ne trouver ni anormal, 
ni douloureux de ne pas être les em- 
ployeurs ou les enfants des emplo- 
yeurs, mais des enfants et des en- 
{ants d'employés. Nous souffrons d'un 
manque d'ambition, d'un manque de 
souci de la qualité, du mépris, de la 
ponctualité. Nous torchons notre tia- 
vail, depuis l‘écolier qui ne ponctue 
pas, jusqu'au marchand qui ne livre à 
peu près jamais sa marchandise à 
i'heure fixée. 
Nos ressources 

Au chapitre des ressources, exté- 
rieures .et intérieures, l'abbé Groulx 
place tout d'abord l'influence éduca- 
rice de la géographie canadienne 
hegarder soi-même le Canada pour 
le montrer de façon vivante aux pe- 
tits, puis l'histoire, mais la substance 
de l'histoire et non pas seulement des 
dates. M. Groyix cite encore comme 
| ressource extérieure: la langue et la 
|cuiture. Le conférencier cite ensuite 


réunis d l'audi- | les ressources intérieures: âme fran- 


| Gaise, atavisme glorieux, catnolcis- 
me. 
Dans sa conclusion, M Grouix dé- 
clare; les vrais facteurs puissants sur 
| notre peuple et sur notre avenir, ce ne 
| sont ni'les journaux, ni les politiciens, 


dit- | 2iles financiers, mais la grande armée 


de vos maitres, Eux seuls tiennent 
| vraiment entre leurs mains la pro- 
chaine génération Que ne pourrai: 
liout le personnel enseignant d'un 
pays dévoué à la même doctrine d'é- 
ducation, obéissaut à la même disci- 
tions? A 
ceux qui s'inquiñient, qui cherchen!: | 
de quei côté pourrait venir le saut. | 
ui ny a donc qu'une réponse à faire | 
quelqu'un peui encore sauver MOuxe | 
vœtit peuple, lui reconstruire | 

e irançaise, un idéal naiicnal: k | 
date 

Fee ’ 
Langue vulgaire et lingue 

scientifique 

Patient: “Maintenant, Docteur 
laissez de côté les longues définitions 
cientifiques et di es-moi, dans notre | 
angage de tous les jours, quelle est | 

Docteur: . “Bien, pour vous eng | 


4 ty 


Automatique. 


| tout émail 


Nouveau modèle de 
fournaise circularé avec 
portes à panneau mica. 
| On peut vous procurer un 
{| pare-étincelles, lequel, in- 
[| séré lorsque les portes 
sont ouvertes, donne l'ap- 
| parence et le confort d'un 
{| feu visible. Intérieur de 
| briques réfractaires, ré- 
| servoir à eau et grilles 
| mobiles. . Magnifique fini 
| noyer à grain émaillé et 
couvercle nickelé. Brûle char- 


$67.85 . 


| 
NO Fournaise Circulaire 
| 
| 


Î 
" 


tures 


$37.50 


- Elle est construite scientifiquement de matériaux 
‘ de qualité supérieure et. fonetionne ‘économiquement. 
Elle donne un maximum de chaleur avee,un minium 
L de combustible. 


$88.50 


CONDITIONS DE PAIEMENTS DIFFERES 


LE ‘“TRUSCON TYPE D’ OVERHEAD AUTOMATIC HUMIDIFIER 
Ne demande aucune attention, Prix, installé __… 
[4 e 


ŸY 

Nouvelle Fournaise 
circulaire Québec 

Fournaife puissante, nouveau 
modèle avec couverture extéri- 
eure simple. Corps en acier 
bl foyer en briques. 
froid est attiré par le dessous, 
il passe au-dessus du feu, sort 
par la grille nickelée dù des-, 
sus et circule par toute la mai- 
son. Fini magnifique, garni- 
nickelées. 
éharbon dur ou 
mou ét coke _… 


$21.25 


ya - ms 


CR NS 


EN 


* Le foyer en fonte est fait par sections afin de prévenir 
toute fissure. Les grilles sont facilement remplacées et l'on … 4 
a accès sans peine à toutes les parties qui demandent à être | 
| nettoyées- Téléphonez au département des poêles, faites ve- 
ni notre représentant qui vous donnera un prix pour l'ins- || 


tallation, -N 
Foyer de 20 pouces Foyer de 23 pouces Fes 
avec couverture avec couverture 


| $101.00 | 


” sauvegarde votre santé et votre confort. $18 00 


style amélioré 


; Corps d'acier roulé, in- 
térieur en briques, avec 
grilles mobiles, tirage ré- 
glable par soupape et 
pieds nickelés. Le dessus 
en acier est muni d'un 
rond pour cuisson, d'un 
couvercle à charnières et 
d'un théière. 
Brûle charbon dur ou 
mou ou coke. Trois dim. 


‘Dim 05 913.75 : 


Dim. No 4 Dim. No 5 


$1625. $19.95 


FOURNAISE-CUISINIERE QUEBEC 
Semblable à | celle «ci-dessus, sans pieds, 


mais avec à deux ronds $16.50 


en fonte polie pour cuisson 
| Section des Poëles, £e étage, Donald. 


L'air 


Brêle 


:_ |[éT, EATON C2... | 


CANADA 


1 
| 
| 
| 
| bon dur ou mou ou coke 
| 
| 
| 


WINNIPEG 


franchement, vous éies atieint de 
paresse incurable.” 

Patient: “Mille mercis, Docteur. Et 
maintenant, vous allez me donner le 
‘erme scientifique pour que j'explique 
ma maladie à ma femme.” 

L1 L1 Li 
Présence d'esprit 

Le constable: “Pourquoi n'avez- 
vous pas arrêté lorsque je vous ai 
interpelé tout à l'heure, sur l'avenue 
Taché ?” : 

L'automobiliste 
l'esprit | présent ): 


(qui a toujours 
“Je croyais que 


vous disiez: “Allô, M'sieu le Séna- 
teur!” 
Le constable “Bien, voyez-vous, 


Sénateur, je voulais vous avertir de 
ne pas aller si vite quand vous tra- 
verserez la ville de Winnipeg, 


... 
Arithmétique 
L'instituteur. Jean, aujourd'hui, 
je te donne 3 lapins et demain en- 

core 2. Combien en auras-tu?7 


Jean. — 6, Monsieur. 
" L'instituteur. 
2+3=5S. 


sien, un Gascon et un Marseillais se 


voient servir un plat de champignons. |tre intérêt, vous devriez être satis- 
fait. 


Le premier s'écrie avec dédain: 

— C'est ce qu'ils appellent des 
champignons à Paris? C'est gros 
comme rien! Chez nous, les champi- 
gnons sont énormes, presque aussi 
gros que l'arbre au pied duquel ils 
poussent. 

Et chez nous, riposte le Mar- 
seillais, ce sont les arbres qui pous- 
sent au pied des champignons! 

LA LA LZ 
Econonte d'Ecossais 

La scène se passe en Ecosse, à un 
certain moment de l'année où les 
tramways eurent une baisse générale. 

Un écossais se montra mécontent 
et voulut faire remonter le tarif des 
tramways. 


Les vers causent de grands ravages 
chez les enfants. Ils attaquent la dé- 
licate enveloppe de l'intestin et, s 
l'on ne s'en préoccupe pas, ils perce- 


|ront cette enveloppe parce que ces! 
Ah! non, mOB AMI, | vers sont dé ceux qui s'attaéhent aux 
| surfaces intérieures et -en vivent. Les 


Jean. — Oui, mais j'en ai déjà un | Poudres à Vers de Miller servent non 


\ la maison, | 


Champignons de Marseille 
A la table d'un restaurant pari- 


seulement . A exlertmminer ces vers, 
mais elles réparent tout le mal qu'ils 
ont causé. 


EASELECT, 


? . ë Le | , 
ue eff ve 26 mé pH mm du doc 2 NE LS cn ue à ie ane ee eme ce om on die … ROC DE TORRES 


tiers a ———— 


Lee Ke 


ne prends jamais le tramway, car je 
vais à pied, cela me faisait avant une 
plus grosse économie. o 


— Mais enfin, lui dit-on, c'est vo- 


Tél. rés. 49417 209, ave Graham 


LOUIS MATILE 


Réparations de montres et bijoute- 
rie de tout pe 
re, 

Mes 25 ans d'ex- 


— Oh! non, répoñdit-il, comme je 


pr 
de. À larges, 2%; 21c; pou- 
lettes, 19c. rio 
Farm Produce Distributors 


349-351, AVENUE PORTAGE 
WINNIPEG 


AN- 
ETC. 


( ASSURANCES INDEPEND. 
TES-—FEU, AUTOMOBILE, 


| 62, ru Main TL 08 44 
L LA A AO A 2 OH A 


Chapelle Funéraire BARKER 


124, RUE DONALD, angle Broadway 
Téléphone 23 515 


de la Sainte-Famill 


Saint-Boniface, Man. 


—— 


Juniorat 


